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LE SPORT

Les Nordiques récoltent 
deux gros points à Montréal
Tirant de l’arrière 2-1 après 40 minutes de 
jeu, les Nordiques ont éclate en troisième 
période pour l’emporter 5-2 sur le 
Canadien, hier soir au Forum S-2 à S-4

««Le hockey souffre d’un 
manque de visibilité»
C’est à 
Gary Bettman 
qu’incombe 
la tâche de 
vendre 
l’image de la 
Ligue
nationale, de 
convaincre 
les grands 
réseaux de 
télévision de 
s’intéresser 
davantage au 
hockey. Un c- 
défi excitant et stimulant pour cet avocat de 
la région de New York. S-8 et S-9

RELIGIONS

Nouvelle chronique 
sur les religions
Chaque dimanche, à compter 
d'aujourd’hui, LE SOLEIL va publier, sous la 
signature de Marcel Rioux, une chronique 
consacrée au domaine des religions. Tous 
les organismes religieux pourront y faire 
connaître leurs activités B-5

TENDANCES

L’obésité est un problème 
d’ordre génétique
Ne cherchez plus le coupable. L'obésité 
est une maladie, un problème génétique, 
mais la communauté médicale 
internationale en reconnaît l’existence depuis 
une dizaine d’années seulement. B-1

LA REGION

Tout Baie-Sainte-Catherine 
derrière le petit Jean-Michel
Tout Baie-Sainte-Catherine se range 
massivement derrière la famille Boulianne 
dont le plus jeune des deux enfants, 
Jean-Michel, lutte contre la leucémie A-3

L EDITORIAL

Le ministre et
les femmes en danger
Les directives du ministre de l'Immigration 
envers celles qui réclament le statut de 
réfugiée n'auraient pas été nécessaires si 
ses commissaires étaient plus compétents et 
mieux informés A-10
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LA NIETEO

Aujourd'hui: Venteux
Neige et poudrerie. Max. : -4 ; 
min. : -10.
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Demain: Ensoleillé, 
venteux et froid Max. : -9 ; 
min. : -16 S-16 //1 \\

Tempête du siècle

34 morts
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Ces deux citoyens d Atlanta tentent de se protéger des vents violents, après avoir abandonné leur voiture sur une autoroute, à l 'ouest de la ville.
Autres textes en 
pages A-3 et S-1

La tempête a permis à Barbara Hoover de Washington de faire du ski à proximité du Capitol.

aux USA
NEW YORK (AP, Reuter, PC) — Au moins ,‘M personnes 
sont mortes, hier, aux États rnis dans la « tempête du siècle » 
qui fait rage sur la côte Est.

« C’est comme un ouragan avec 
de la neige ». a declare Devin 
Dean, un météorologue du Cen­
tre de recherche atmosphérique 
de l'Université d’Etat de New 
York à Albany.

La tempête, causée par la 
collision d’une masse d’air froid 
venue du Canada et d’une mas­
se d’air chauf provenant du gol­
fe du Mexique a aussi frappe le 
Québec, l'Ontario et les 
Maritimes.

Des tornades, chutes de 
neige abondantes et des vents 
déchaînés se sont abattus, com­
me prévu, sur toute la côte Est, 
de la Floride à la Nouvelle-An­
gleterre, avant de s'étendre au 
Canada.

La Floride a été ravagée par 
des tornades qui avaient fait 14 
morts, selon le bilan le plus ré­
cent. Le nord de la Floride, la 
région de Pensacola en particu­
lier, n’a pas échappé aux chutes 
de neige car une dizaines de cm 
de neige ont permis aux enfants 
de se lancer des balles de neige.

Les chutes de neige ont at- 
! teint un mètre cinquante en 

Alabama, avec des vents souf­
flant à 160 km/h.

La depression a egalement 
touche Cuba, provoquant inon­
dations et pannes d'électricité.

Aux Etats-Unis, plus de trois 
millions de personnes étaient 
privées d'electricite (dont deux 
millions en Floride), alors que 
l’état d'urgence a été déclaré 
dans le New Jersey, le Connec­
ticut, le Rhode Island, le Massa­
chusetts et dans 17 comtés de la 
Floride.

Dans les aéroports, des milli­
ers de voyageurs se sont re­
trouvés sans moyen de 
transport.

Dans la matinée, de grosses 
précipitations neigeuses se sont 
abattues de l’Alabama jusqu’à 
Washington, provoquant la fer­
meture des trois aéroports new- 
yorkais (Kennedy, La Guardia 
et Newark), ceux de Washing­
ton, de Boston, de Philadelphie, 
de Pittsburgh, de Baltimore et 
d’Atlanta. A New York, les 
autorités espéraient pouvoir 
rouvrir les aéroports, fermés 
depuis 10 h hier, aujourd’hui.

Dans l'Alabama, où l'on dé­
plore la mort d'une personne, il 
est tombé près de deux mètres 
de neige et 320 000 personnes 
ont été privées d’électricité.

En Floride, les vents avaient 
atteint, vendredi, la vitesse de 
175 km/h au large des côtes. 
Une série de 50 tornades a pro­
voque au total la mort de 14 
personnes, selon les autorités 
de l’État.

Hier matin, un véritable bliz­
zard accompagné d’éclairs s’est 
abattu sur New York et Wa­
shington, provoquant la ferme­
ture des aéroports, ainsi que 
celle de tous les musées de 
l'Institut Smithsonian dans la 
capitale américaine, ce qui n’é­
tait arrivé que deux fois en 14 
ans.

Cette depression est si forte 
que New York a connu les pre­
mières chutes de neige dans la 
nuit alors que le centre de la 
dépression était encore localisé 
en Géorgie, a plus de 1100 km.

Dans le Maine, le Delaware, 
le Massachusetts et le New Jer­
sey, les autorités ont procédé à 
l’évacuation des habitants le 
long des côtes par crainte d'i­
nondations. On s’attendait ainsi 
à des vagues de plus de six mè­
tres dans le Massachusetts.

De telles inondations étaient 
également appréhendées dans 
la région de New York.

Le problème d’eau 
réglé à Saint-Léon
SAINT-LÉON-DE-STANDON — La situation semblait être 
revenue à la normale, en fin de soirée hier, à Saint-Léon-de- 
Standon, après qu'on eut transporté 55 000 gallons d'eau 
de la municipalité voisine de Lac-Etchemin et pompé près 
de 160 000 gallons de la rivière Etchemin pour refaire le 
plein des réservoirs, qui étaient menacés d'assèchement.

La puise d’eau dans la ri­
vière Etchemin, qui coupe au 
fait le village, fait cependant 
en sorte que plus une goutte 
d’eau potable ne sort des robi­
nets de l'agglomération, mal­
gré les ajouts massifs de chlo­
re qui ont été faits. Jusqu’à 
nouvel ordre, les résidants de­
vront donc faire bouillir l'eau 
15 minutes avant de la 
consommer.

Pour une deuxième fois en 
autant de jours, le maire Roy a 
par ailleurs appelé ses conci­
toyens à ménager la ressource, 
malgré le gel qui menace tou­
jours les entrées d’eau du ré­
seau d'aqueduc.

par FRANÇOIS POULIOT
collaboration spaciale

« On ne va vraiment savoir que 
demain matin (aujourd’hui), si 
tout est sous contrôle », a ex­
pliqué le maire de la localité, 
M. Germain Roy.

Comme ils l’avaient fait jeu­
di dernier, quatre camions ci­
ternes ont passé la journée 
d'hier à faire la navette entre 
Saint-Leon et Lac-Etchemin. 
Les pompiers de Saint-Léon 

. ont de leur côté percé les trois 
pieds de glace qui recou­
vraient la rivière Etchemin et 
pompé une partie de son cours 
dans les réservoirs de la 
municipalité.
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Les pompiers ont dû pomper près de 160 000 gallons deau de la rivière Etchemin.
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LE MONDE
Quebec. Le Soleil, dimanche 14 mars 1993

Les divisions politiques en Russie 
deviennent encore plus profondes
MOSCOU (CP, AFP, Reuter) — Les divisions politiques sont 
devenues encore plus profondes hier alors que les parlementaires 
ont mis fin a une session d’urgence qui a réduit les pouvoirs du 
président Eltsine et annulé ses projets de tenir un référendum et 
d organiser des élections anticipées.

Boris Eltsine n’a fait aucune 
declaration publique. Mais ses 
collaborateurs ont indiqué qu'il 
était plus que jamais décidé a or­
ganiser un plébiscite destiné a 
sauver sa présidence et son pro­
gramme de réformes 
économiques.

Le président du Parlement 
Rouslan Khasboulatov, le princi­
pal adversaire de Boris Eltsine, a 
dit hier qu’un tel plébiscite ris­
quait de mener à la désintégration 
du pays et à la création d'une dou­
zaines d’États sur le vaste terri­
toire qui comprend le sixième de 
la surface terrestre

« Si la politique de confronta­
tion du president continue, nous 
ne pourrons pas empêcher les for­
ces séparatistes de prendre le 
pouvoir et de se séparer de la Fé­
dération russe », a déclaré Khas­
boulatov devant les députés avant 
que le Congres n’ajourne ses 
travaux.

Mais le vice-premier ministre 
Sergei Shakraï, un allié d’Eltsine, 
a répliqué que le Parlement devra 
porter la responsabilité de ce qui 
arrivera au pays. « Le Parlement a 
conduit le pays au-dela de la limi­
te ou commence les révolution, la 
violence dans la rue et le chaos.

Shakraï a ajoute qu’un référen- 
dum ou un plébiscite « étaient le 
seul moyen légitime de briser 
I impasse ».

Un référendum n’est plus pos­
sible maintenant car la Constitu­
tion russe exige que le Congres 
approuve la formulation de toute 
question. Toutefois, Eltsine peut 
toujours tenir un plébiscite dont le 
résultat ne comporte aucune obli­
gation. Il aurait alors dire, en cas 
de victoire, qu’il a obtenu un 
mandat de la population pour dis­
soudre le Parlement et imposer un 
état d’urgence.

Le président Eltsine ne devrait 
pas reagir aux décisions prises 
par le Congres avant demain, a 
déclaré le chef du service de pres­
se présidentiel Anatoli Krassikov.

Eltsine n’a pas assisté aux der­
niers débats du Congrès hier.

■ Au moins trois 
autres suspects

NEW YORK (NYTNS) — Au 
moins trois autres suspects sont 
recherchés dans le cadre de 
l'enquête sur l’attentat contre le 
Wolrd Trade Center, ont révéle 
hier des sources policières qui ont 
précisé que l’un des suspects avait 
échappé de peu à l’arrestation 
vendredi. Selon ces sources, les 
trois suspects sont liés aux deux 
hommes déjà appréhendés. 
Mohammed Salameh et Nidal 
Ayyad. Selon un enquêteurs, les 
suspects recherchés sont des 
membres importants du groupe 
qui a préparé l’attentat. « Ils sont 
probablement plus importants 
que ceux que nous détenons », a-t- 
il dit.

9 Réélection des 
Travaillistes

SYDNEY (AFP) — Le Parti 
travailliste du premier ministre 
australien Paul Keating a 
remporté hier les élections 
générales, les 
électeurs 
ayant refusé 
massivement 
les nouvelles 
taxes prévues 
dans le né * 
programme 
du parti 
d'opposition 
conservateur, 
selon les 
premiers résultats annoncés à 
Sydney. Les estimations 
informatiques des résultats basées 
sur les chiffres fournis par la 
commission électorale créditent le 
Parti travailliste d’une majorité 
d'un à neuf sièges à la Chambre 
des représentants qui compte 147 
sièges. Le parti de Keating se 
maintient ainsi au pouvoir pour 
un cinquième mandat consécutif

■ Contrebande 
radioactive

BERLIN (AFP) — La police 
berlinoise a réussi sa plus grosse 
prise à ce jour de matière 
radioactive de contrebande, en 
saisissant cinq kilos d’un matériel, 
a indiqué hier le parquet de la 
ville. Un passeur présumé, 
originaire de Pologne et âgé de 43 
ans, a été arrêté jeudi soir, a 
précisé la même source. Selon un 
spécialiste de,la matière saisie 
contient un fort pourcentage 
d’uranium 235, soit du 
combustible pour un réacteur 
nucléaire ou de la matière 
première pour la fabrication d’une 
bombe.
9 Programme 

d’aide à l’ex-RDA
BONN (AFP) — Le chancelier 
allemand Helmut Kohl et les chefs 
des gouvernements régionaux se 
sont entendus hier sur l’essentiel 
d’un vaste programme d'austérité 
en faveur de l’ex-RDA. Les 
lender et municipalités de l'est 
obtiendront 55,8 milliards de DM 
(40 milliards $) en 1995, dans le 
cadre d’un rééquilibrage financier 
entre l’Etat fédéral et les Laender.
De plus, deux milliards de DM 
seront dépensés pour promouvoir 
la création d'emplois dans l'ex- 
RDA. Pour parvenir à ce résultat, 
les Laender toucheront 44 % des 
revenus de la TVA.
9 Oiouf réélu 

au Sénégal
DAKAR (AFP) — Abdou Diouf a 
été réélu au premier tour 
président du Sénégal en obtenant 
58,40% des suffrages exprimés 
lors du scrutin du 21 février, a 
annoncé hier le Conseil 
< onstitutionnel, la plus haute 
instance juridique du Sénégal. 
Ahdoulaye Wade, principal rival 
de Diouf, arrive en deuxième 
position avec 32,03 %.
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Difficile enquête à Bombay
Sans intéresser le moindrement un marchand de la rue. un enquêteur de la police de Bombay cherchait, hier 
un indice dans les debris de I edifice d’Air India, cible de l un des 13 attentats à la bombe, vendredi Près de 
300 personnes ont ete tuees par l’explosion des bombes dissimulées, pour la plupart, dans des autos. Les 
attentats n ont pas ete revendiqués et la police ignore toujours qui sont les auteurs. Les premiers soupçons se 
portent cependant sur les Tigres pour la libération de l’Eelam tamoul (LUE). Ils ont la technologie et ils l’ont 
eprouvee >*. a declare le chef de police de Bombay, Amasgit Singh Samra

État d’alerte dans les Corées
SÉOUL (AP, Reuter, NYTNS) — Les deux Corées ont placé hier 
leurs troupes sur un pied d’alerte, faisant craindre que leur dispute 
nucléaire puisse mener à une reprise des hostilités dans la 
péninsule divisée.

le rapport de presse n’a pu être 
confirmé. Toutefois, Pyongyang 
avait annoncé plus tôt que ses 
1 100 000 militaires se trouvaient 
sur un pied d’alerte.

De son côté, Séoul a placé hier 
les quelque 640 000 hommes de 
son armée en état d’alerte, après 
la décision, la veille, de la Corée 
du Nord de se retirer du Traité de 
non-prolifération nucléaire (TNP)

Le journal sud-coréen, Jiingang 
Daily News, citant des sources 
gouvernementales non identifiées, 
a dit que les forces nord-co- 
reennes avaient été déplacées en 
direction des frontières avec la 
Corée du Sud, la Chine et la Rus­
sie. Ces régions de la Corée du 
Nord sont interdites aux civils et

Le général Morillon décide 
de demeurer dans une ville 
musulmane assiégée
SARAJEVO (AFP, /VI’, Reuter) — Le général français Philippe 
Morillon, commandant des forces de l’ONU en Bosnie- 
Herzégovine, a annoncé hier qu’il avait décidé de demeurer dans 
un ville bosniaque assiégée par les Serbes pour appuyer les 
demandes d’aide humanitaire des Musulmans pris au piège et 
obtenir « la fin immédiate de l’offensive serbe ».

— de se produire à Srebrenica, je
m’y suis rendu délibérément et 
j’ai maintenant décidé d’y rester 
pour calmer l’angoisse de la popu­
lation, pour tenter de la sauver », 
a-t-il déclaré.

Le général a demandé l’ouver­
ture d’un couloir routier et d'un 
couloir aérien « pour évacuer les 
centaines de blessés graves de 
Srebrenica par hélicoptère », ainsi 
que le libre passage du convoi 
d’aide destiné a cette ville et blo­
qué par les Serbes à Zvomik II a 
également demandé la présence 
sur le terrain d’observateurs mili­
taires de l’ONU.

Le commandant de la Force de 
protection de l’ONU en ex-Yougo- 
slavie, le général Lars-Eric Wahl- 
gren, a eu hier des « consultations 
urgentes » avec notamment le 
secrétaire général de l’ONU, Bou­
tros Boutros-Ghali, et la responsa­
ble du Haut commissariat pour les 
réfugiés, Mme Sadako Ogata, en 
vue de débloquer la situation à 
Srebrenica.

Le général a fait cette déclaration 
a la radio après plusieurs sources 
de la FORPRONU (force de paix 
de l’ONU) et de l’ONU eurent af­
firmé que des civils musulmans 
l’empêchaient de partir.

La plupart de ces sources 
avaient préféré éviter le terme 
d’« otage »,mais n’en avaient pas 
moins laissé f~- 
entendre que • - 
le général Mo­
rillon et d’au­
tres représen­
tants de 
l’ONU étaient 
bloqués dans 
un bâtiment 
de la ville par 
des civils en 
détresse. MORILLON

Le général Morillon a claire­
ment dit qu’il avait décidé de sa 
propre volonté de rester a Srebre­
nica. « Pleinement conscient 
qu’une tragédie majeure risquait

parce qu elle ne voulait pas voir 
d’inspections internationales de 
deux installations secrètes. Le 
gouvernement nord-coréen sou­
tient que son programme nu­
cléaire est pacifique, alors que les 
États-Unis ont obtenu la preuve 
du contraire par des photos prises 
par des satellites.

La décision de Pyongyang a été 
condamnée dans le monde entier. 
Plusieurs pays, dont les États-Unis 
et le Canada, ont demandé à la 
Corée du Nord de revenir sur sa 
décision.

En 1950, la Corée du Nord 
avait envahi la Corée du Sud, dé­
clenchant une guerre de trois ans 
qui devait faire des millions de 
victimes. Les deux Corées sont 
techniquement toujours en guerre 
car aucun accord de pays n’a ja­
mais été sighné.

Le gouvernement sud-coréen a 
demandé hier aux Etats-Unis de 
mettre les troupes conjointes ba­
sées en Corée du Sud.

Le ministre Kwon Young-Hae a 
fait la demande au au général 
américain Robert RisCassi, com­
mandant des forces conjointes 
américano-sud-coréennes.

Par ailleurs, selon des respon­
sables sud-coréens, les autorités 
nord-coréens n’accordent plus de 
visas d’entrée aux visiteurs étran­
gers depuis mardi dernier.
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D’autre part, un autre vice-pre­
mier ministre russe, Bons Fiodo- 
rov, est arrivé hier soir a Hong 
Kong ou il devrait obtenir, par la 
voix des « sherpas » du G7, le 
soutien moral des sept grands 
pays industrialisés pour la pour­
suite des réformes engagées par 
le président Eltsine.

Toutefois, aucun « argent 
frais » ne serait offert a la Russie, 
selon des officiels occidentaux a 
Hong Kong.

Des milliers de personnes se 
sont rassemblées à Moscou pour 
protester contre la tournure prise 
par la réunion du Congrès.

« Tiens bon, Boris. Le peuple 
de Russie est avec toi », lisait-on 
sur une banderole brandie par ses 
partisans.

C0URTEMANCHE
Eomeoia

L \atroce tragédie continue

e me suis contraint, cette semaine, a tenir une chronologie 
sommaire de la tragédie bosniaque. « Contraint », parce que 
l’exercice, je le devinais, est désolant. D’une part, la mort et 
l’épuration ethnique poursuivent leur grand nettoyage historique, 
d’autre part, les grands, les moyens et les petits de ce monde 
gesticulent, scribouillent et parlementent.

Dimanche, le secrétaire général des Nations unies, Boutros 
Boutro-Ghali prônait l’usage de la force si les Serbes persistent 
dans leur refus de se retirer des zones conquises. « Il faut, disait-il, 
que les puissances occidentales se préparent à envoyer des 
troupes ». Il faisait allusion, entre autres, a l’enclave musulmane 
de Cerska qui était tombée aux mains des Serbes pendant qu’on 
négociait à New York. Jusqu’ici, les négociations n’ont été qu’un 
moyen de gagner du temps et de réaliser sur le terrain ce que les 
plans de paix et les admonestations internationales interdisent. 
Réaction plus que prudente à Washington devant ce 180 degres du 
secrétaire général qui s’était fortement opposé, il y a quelques 
mois, à toute intervention militaire. À ce moment, en Europe, un 
large consensus en faveur de l’option militaire semblait en voie de 
se créer. L’intervention du secrétaire général avait refroidi les 
ardeurs.

Lundi. Un convoi d’aide humanitaire des Nations unies des­
tinée aux musulmans enclavés depuis des mois dans le sud-est de 
la Bosnie, doit rebrousser chemin. Les Serbes ont change d’idée. 
Une autre promesse qui n’est pas respectée, la centième, la mil­
lième. À Bruxelles, on s’énerve. Les Douze reparlent de nouvelles 
sanctions économiques pour renforcer l’embargo contre la Yougo­
slavie. On en parlera peut-être, la semaine prochaine, au Conseil 
de sécurité... ou dans deux semaines.

Mardi. Rencontre du président français et de son jeune collè­
gue américain. Les deux hommes d’État se sont encouragés mu­
tuellement à ne pas hausser la mise. Les Américains sont satisfaits 
de leurs parachutages spectaculaires et plus ou moins efficaces. 
Les Français ne veulent pas bousculer plus les Serbes et à travers 
eux, leurs relations avec la Russie, farouche alliée historique de 
Belgrade. Et puis, il est plus simple d’exercer des pressions sur les 
perdants, les Bosniaques, que sur les vainqueurs. Dès qu’il y aura 
apparence de compromis de la part des Serbes, on sautera sur 
1 occasion pour l’appeler « plan de paix ». C’est ce que Mitterrand 
tentera de faire jeudi, annonce-t-il a New York, en convoquant 
dans ses grands salons lambrissés de l’Élysée, le président you­
goslave et Messieurs Vance et Owen. Comme c’est le seul plan de 
paix sur la table, il faut bien le soutenir, peu importe ses mérites.

Mercredi. On apprend qu’un convoi sanitaire du Haut Commis­
sariat de l’ONU pour les réfugiés a dû faire demi-tour devant le 
refus des Serbes de leur accorder un laisser-passer. Le convoi 
devait évacuer 96 blessés graves, en danger de mort, selon l’Orga­
nisation mondiale de la santé. À la frontière, un leader extrémiste 
serbe a menacé d'ouvrir le feu sur le personnel de l’ONU.

Jeudi. Grandes pompes pour Milosevic a Paris. De cet homme, 
dirigeant communiste converti au nationalisme pour cause de 
tentation du pouvoir, l’ancien secrétaire d’État américain Law­
rence Eaglebruger avait dit qu’il était un « criminel » et qu’on 
devrait le traduire devant un tribunal international. Le président 
français. lui. a déjà déclaré que la France ne ferait jamais la guerre 
aux Serbes. Milosevic est ici en terre accueillante. Il écoute. Il ne 
promet rien. Il gagne du temps et du terrain. On se reverra, se 
disent-ils, en se quittant. Bien sûr, on se reverra.

Le même jour, sept tués à Sarajevo et ouverture du premier 
procès d un «criminel de guerre», un jeune homme de 22 ans 
accusé d’avoir tué des dizaines de personnes et violé une douzaine 
de femmes. Les victimes, toutes musulmanes, ont été tuees a la 
mitraillette ou au couteau. Il reconnaît avoir tue deux jeunes filles 
qu il avait violées auparavant. Quant aux prisonniers musulmans 
liquidés, il déclare avoir suivi les ordres de ses supérieurs.

Vendredi. Un hélicoptère bosniaque réussit a évacuer quel­
ques-uns des blessés graves que le convoi de l’ONU n’avait pu 
secourir. Images atroces d'hommes à quelques jours de la mort, 
membres charcutés ou rongés par la gangrène, corps décharnés, 
regards tués. Les négociateurs se reposent. La joumee de jeudi a 
été épuisante. Dire qu'on reproche parfois aux journalistes d’ètre 
cyniques.

MAGASINEZ
DIMANCHE

NOS TROIS MAGASINS SONT OUVERTS

DE MIDI À CINQ

PI Af f. L, T | 1UY

NOTRE BUREAU DE 
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La ville tie New York est littéralement paralysée par la tempête 
et ensevelie sous la neige.

À Washington, cet homme semblait bien loin de tout, ployant sous le poids 
de ses bagages, du vent et de la neige La tempête qui faisait rage hier sur 
une bonne partie des États-Unis a perturbé tout un lot d'activités 
quotidiennes.

p«> FRANCIS X CLINES
Nfl* YORK TM€S

« C'est la fin du monde » raconte 
Robert Gill, tout en surveillant ses 
enfants qui s'amusent en utilisant 
comme traîne sauvage une porte 
arrachée par la bourrasque quel­
que part sur Cross Bay Boulevard, 
dans le quartier Queens.

D'autres residents des quar­
tiers du sud. presque au ras de la 
mer, craignent que les orages de 
décembre dernier ne se renouvel­
lent d’ici la fin de semaine

« Je croise les doigts » dit Fran 
Girace alors que la tempête souf­
fle en provenance de la baie Ja­
maica. Vers l'Est à partir de Long 
Island et le sud, le long des côtes 
du New Jersey, des mesures d’ex­
ception sont annoncées les unes 
après les autres : ouverture de 
centres d'acceuil, fermeture de 
ponts et de routes, evacuation de 
regions à hauts risques, etc.

Des hier midi, le gouverneur 
Mario M. Cuomo a proclame que 
la sécurité des Newyorkais était 
en danger.

« C’était épouvantable », ra­
conte Greg Frye, un étudiant du

Bentley College près de Boston 
Le jeune homme s'attendait à pas­
ser un week-end sans histoire 
quand il prit les commandes d'un 
petit avion pour le sud L'appareil 
descendait littéralement à l'aveu­
glette lorsque la piste d'attems- 
sage de l'aéroport JFK lui sauta 
littéralement aux yeux 11 a eu la 
peur de sa vie. Il fut l'un des der­
niers pilotes à poser son appareil 
avant que l'aéroport ne soit finale­
ment fermé hier matin II reste 
que des milliers de passagers sont 
coinces à l'aéroport Kennedy de 
même qu'à l’aéroport La Guardia, 
l'autre aéroport de New York Les 
transports en commun ont en ef­
fet rapidement ete interrompus

« D'autres que moi se seraient 
suicides », raconte Whitey John­
son. « Je ne suis pas prépapre à 
ça », dit-il, alors qu'il contemple, 
stoïque,debout devant sa maison, 
les éléments déchaînés qui boule­
versent tout sur leur passage. Il 
habite à City Island, dans le 
Bronx. Il est debout, seul, sur le 
parvis de sa maison, hagard, se 
demandant comment on en est ar­
rivé là, convaincu, qu'avant la fin 
du jour, il devra évacuer les lieux.

Mais comme tout toujours dans 
ces grandes épreuves, le malheur 
des uns fait le bonheur des autres.

Atteint de leucémie
Tout Baie-Sainte-Catherine 
est derrière le petit Jean-Michel

La mere est alors demeurée au 
Manoir Ronald McDonald. Le 
père quant à lui reste à Baie- 
Sainte-Catherine pour voir aux 
soins de la fillette.

« Une jeune famille de la loca­
lité passe par des moments péni­
bles et nous croyons qu'il est de 
notre devoir de lui témoigner no­
tre soutien moral et financier», 
relève Mme Dallaire. S’il reste de 
l’argent dans le fonds créé, il sera 
utilisé lorsque d'autres situations 
similaires se présenteront.

Dimanche prochain, le centre 
paroissial sera le théâtre d'une 
journée spéciale alors que des ta­
lents amateurs de tout Charle­
voix s'y produiront Tous les pro­
fits de la journée seront versés au 
Fonds Jean-Michel.

Ceux qui voudraient venir en 
aide à la famille Boulianne peu­
vent toujours faire parvenir leurs 
dons a la Caisse populaire de 
Baie-Sainte-Catherine.

■ Opéra annulé
Les deux représentations de 
Porgy and Bess qui devaient 
avoir lieu aujourd’hui au 
Grand Théâtre ont été 
annulées. Toute l'équipe de 
production (sauf le chef 
d'orchestre déjà arrivé à 
Québec) est bloquée à New 
York en raison de la tempête 
qui a durement frappé l’est 
des États-Unis. La direction 
du Grand Théâtre espère 
pouvoir reporter à une date 
ultérieure la présentation de 
l’opéra de Gershwin. Elle doit 
en aviser les détenteurs de 
billets d'ici les prochains 
jours.

Dans le sud, les fleurs 
étaient déjà écloses

BA1E-SAINTE-CATHERINE — La population de 
Baie-Sainte-Catherine dans Charlevoix se range massivement 
derrière la famille Boulianne dont le plus jeune des deux 
enfants, Jean-Michel, quatre ans, lutte contre la leucémie. Les 
Chevaliers de Colomb de Saint-Siméon, la localité voisine, ont 
pris la charge d'une campagne de souscription pour soutenir 
financièrement le couple.

QUEBEC — Une neige 
lourde et aveuglante, soufflée 
par des rafales du nord-est de 
30 à 50 km/h, a rendu 
impraticables les routes de 
Québec et de la région, à partir 
de 21 h, hier soir.

Ellen Dierenfeld est nutritionniste 
au Bronx Zoo Elle en profite pour 
faire du ski. « J 'adore ça ». dit-elle.

« C'est un melange d'ouragan 
et de tempête de neige ». explique 
Scott Hams 11 fait partie d'une 
équipé d’urgence mobilisée pour 
reparer les lignes électriques et té­
léphoniques bnsees par la tempê­
te. Il a beaucoup de pain sur la 
planche.

À Manhattan, comme ailleurs 
dans la région, le commerce s’est 
ressenti des effets de la tempête, 
la panique a vide les magasins. 
Dès vendredi, les gens ont acheté 
tout ce qu'ils pouvaient pour sou­
tenir un long siège : chandelles, 
bougies, batteries, pain, eau en 
bouteille, bouffe, boisson, cigaret­
tes, etc..

Dans la petite municipalité de 
Sea Gate, sur le bord de la mer, 
les gens entourent leur maison de 
sacs de sable C’est là que la tem­
pête de décembre dernier laisse 
les souvenirs les plus amers. Des 
vagues de 7me de hauteur avaient 
alors dévasté la communauté. On 
craint le pire.

Mary Bloom habite ce petit vil­
lage. Elle trémoussé d'excitation 
et de peur Pour elle, ce sera enco­
re pire qu’en décembre. Cela don­
ne le goût de partir. « Mais ce sera 
quelque chose d'inoubliable », ce 
qui incite à rester , pour voir.

WASHINGTON (AFP, AP) — Les fleurs étaient déjà écloses dans 
le sud des Etats-Unis quand la « tempête de neige » s'est abattue 
sur la côte est.

dans un restaurant durant la sai­
son touristique. Outre Jean-Mi­
chel, le couple a un autre enfant, 
Anabelle, sept ans.

Partie en octobre dernier pour 
voir de quoi il en retournait avec 
un oeil enflé de l'enfant, Johanne 
Chamberland a appris qu’il souf­
frait de la leucémie. Depuis, 
Jean-Michel est soumis hebdo­
madairement à des traitements 
de chimio et de radiothérapie ce 
qui entraine un voyage à Québec 
situe à quatre heures de route de 
Baie-Sainte-Catherine.

En janvier dernier, l’enfant a 
fait une pancréatite ce qui a né­
cessité 60 jours d'hospitalisation.

par FRANÇOIS ROY
LE SOLEIL

Devant la furie des éléments, les 
responsables de Transports Qué­
bec et de la Sûrete du Quebec ont 
procédé rapidement à la fermetu­
re des autoroutes dont la 20, tant 
en direction de Montréal que vers 
le Bas-du-Fleuve.

Au moment de mettre sous 
presse, les patrouilleurs de la SQ 
et des sûretés municipales n’a­
vaient aucun accident mortel et 
aucun problème majeur à déplo­
rer aux environs de 22 h, bien que 
de nombreux dérapages et accro­
chages mineurs aient été signalés. 
Heureusement, la majorité des 
automobilistes s’étaient déjà 
glissés dans leurs pantoufles à 
l'annonce que cette tempête sur­
gissant de la côte Est des États- 
Unis, venait nous frapper a revers 
avant d’aller s’estomper dans les 
Maritimes.

Pour Québec et la région, Envi­
ronnement Canada prévoit des ac­
cumulations entre 25 et 40 cm sur­
tout durant la nuit avec des 
pointes de vent de 70 à 90 km/h. 
Au fil des heures, hier soir, un des 
préposés de Transports Québec a 
l’état des routes, M. Roger Lépine 
a informé LE SOLEIL de la dégra­
dation du temps et de la fermeture 
des routes autour de Québec au 
fur et à mesure que la tempête 
s’approchait de notre région.

La plupart des voies sont ennei­
gées et quasi impraticables. Évi­
demment, il est fortement recom­
mandé aux voyageurs de rester à 
l'abri tant que l’alerte de tempête 
ne sera pas levée.

par DENIS GAUTHIER
collaboration spéciale

« Les Boulianne vivent une situa- 
| tion très éprouvante et nous 
■£ avons décidé de leur venir en 
g aide. La maladie du bambin 
f amène des frais importants de 
| séjour et de déplacement », indi- 
1 que Mme Gisèle Dallaire, la vice- 
| présidente du Fonds Jean-Michel 
1 créé il y a quelques jours.

Les États-Unis n’avaient pas con­
nu une telle tempête de neige de­
puis le 12 mars 1888, où plus de 
1,5 mètre de neige était tombé, 
soit 105 ans jour pour jour.

Le gouverneur de Floride, Law­
ton Chiles, a déclaré l’état d’ur­
gence et la garde nationale a été 
appelée en renfort pour évacuer 
certains habitants des régions cô­
tières, dont les maisons avaient 
été inondées par des vagues de 
plus de sept mètres de haut.

À Washington, seuls les plus 
importants bâtiments gouverne­
mentaux sont restés ouverts. Le 
président Bill Clinton, peu habitué 
à la neige en Arkansas, a assisté 
dans la matinée à quelques entre­
tiens de travail, portant essentiel- 

* lement sur la réponse fédérale à 
Dans la petite municipalité de Sea Gate, sur le bord de la mer, les gens entourent leur maison de sacs de sable. C'est là cette tempête, 
que la tempête de décembre dernier laisse les souvenirs les plus amers. Des vagues de 7 mètres de haut avaient alors Cette « tempête du siècle » 
dévasté la communauté. On craint le pire. comme la qualifient les météoro­

logues, a entrainé une véritable 
paralysie dans l'est du pays. Bon 
nombre de manifestations publi­
ques ont été annulées. À Boston, 
le défilé prévu en l’honneur de la 
Saint Patrick a été reportée d’une 
semaine.

Les musées, les écoles, les 
petits commerces et les bureaux 
de poste ont été fermés. La popu­
lation qui avait été mise en garde 
suffisamment à l’avance, a reçu 
pour consigne de rester chez elle.

La tempête a même touché l’île 
de Cuba, ou les éléments dé­
chaînés ont fait trois morts et 28 
blessés en plus de provoquer un 
grand nombre de pannes de 
courant.

Des milliers de personnes ont 
été évacués hier après-midi des 
zones proches du littoral de La 
Havane et de sa périphérie à la 
suite des inondations provoquées 
par une mer déchaînée.

Jean-Michel Boulianne. qautre ans. à gauche, est soumis hebdomadairement à des traitements de chimio et de 
radiothérapie ce qui entraîne un voyage à Québec situé à quatre heures de route de Baie-Sainte-Catherme. À ses 
côtés, sa petite soeur Anabelle, sa mère et son père.

Andre Boulianne et Johanne 
Chamberland sont des saison­
niers. Il travaille sur le traversier 
de Tadoussac—Baie-Sainte-Ca- 
therine et elle occupe un emploi

LA TROIS LE SOLEIL

te du siecle... La tempête du siècle... La tempête du siè
Québec 
y goûte

i New York

«C’est la fin du monde!
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LA POLITIQUE

Kim Campbell a fait un bref séjour 
dans la Vieille Capitale, hier.

Courue au leadership

Kim Campbell à Québec 
pour tâter le terrain
QUÉBEC — La ministre de la 
Défense nationale Kim 
Campbell était de passage, au 
Château Frontenac, hier, pour y 
rencontrer « ses amis du 
Québec » comme le précisait un 
des militants conservateurs 
rjui gardait jalousement l'entrée 
du Salon rose contre toute 
intrusion extérieure.

par LISE FOURNIER
LE SOLEIL

Parce que tout comme à Montréal 
la veille, il s’agissait « d’une ren­
contre privée » de Mme Campbell 
avec les militants québécois qui 
étaient plus d’une centaine à s’é- 
tre déplacés. Certains pour se 
laisser convaincre de la valeur de 
la ministre ; alors que d’autres 
étaient la pour l’aider a prendre la 
bonne décision, nous a-t-on con­
firmé. Les ministres Gilles Loi- 
selle et Pierre Blais étaient au

nombre des élus participant à cet­
te rencontre ainsi que quelques 
organisateurs et députés de la 
région.

Il est certain aussi que la dépu­
tée de Vancouver-Centre est 
venue chercher des idées et des 
opinions auprès des militants de 
la région de Québec avant d’enga­
ger définitivement sa candidature 
dans la course à la direction du 
Parti conservateur. Car est-il be­
soin de souligner qu'elle a ici des 
appuis de taille avec les ministres 
Pierre Blais et Gilles Loiselle sans 
oublier les députés Charles De- 
Blois et Suzanne Duplessis.

Toutefois la visite de courtoisie 
de Mme Campbell aux conserva­
teurs québécois se terminait au 
Château Frontenac. Mais on dit 
qu elle pourrait répéter l’exercice 
sous peu. Peut-on en conclure que 
sa candidature est imminente? 
Imminente... a-t-on répété avec un 
sourire malin.

GARANTIE v 
CONTRE L USURE' ]

59 031 millet80 795 milles
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Details complets de la 
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Chômage: 3000 personnes dans la rue à Toronto
Quelque 3000 personnes ont bravé le froid pour exprimer leur colère envers le gouvernement, hier, dans 
les rues de Toronto, et dénoncer les coupures annoncées au programme d'assurance-chômage. « Alors 
que le pays connaît un taux de chômage record, on a l'audace de s'attaquer aux chômeurs », a déclaré 
M. Bob White, le président du Congrès du travail du Canada, devant la foule massée a proximité de 
l'hôtel de ville de Toronto. Un mouvement de contestation s'est répandu à travers le pays depuis que le 
gouvernement fédéral a décidé de réduire le montant des prestations de 60 à 57 % du salaire gagné, et 
d'enlever aux travailleurs le droit de recevoir des prestations s'ils ont quitte volontairement leur emploi. 
Le CTC a organisé une autre manifestation monstre, le 15 mai, sur la colline parlementaire, à Ottawa.

Québec parle de créer un centre 
de formation en sécurité-incendie
QUÉBEC — L impatience des directeurs de service d’incendie 
de la province relativement à l’anarchie qui règne dans la 
formation des pompiers semble finalement avoir eu raison de 
l’inertie gouvernementale.

C’est à la demande du ministre
par ROGER BELLEFEUILLE
LE SOLEIL

La création d’un centre de forma­
tion provinciale en sécurité-incen­
die est en effet mise de l’avant par 
le ministère de l’Éducation et celui 
de l’Enseignement supérieur et de 
la Science, un voeu à l’ordre du 
jour du congrès annuel de l’Asso­
ciation des chefs de service d’in­
cendie du Québec depuis au 
moins quatre ans.

Cette proposition se dégage 
d’un document d’orientation des 
deux ministères sur la formation 
en sécurité-incendie, en date du 
29 janvier dernier et dont LE SO­
LEIL a pu prendre connaissance.

Conférence

Mme CLAUDIA RAINVILLE
Auteurs et conférencière

Thème : Réussir sa vie de couple
Croyez vous que le bonheur 
à deux c'est possible?

Date : Le mardi 16 mars

Heure: 19 h 30

de la Sécurité publique, Claude 
Ryan, que les deux ministères sec­
toriels se sont finalement penchés 
sur la recherche d’une solution.

En préliminaire, les auteurs re­
lèvent plusieurs lacunes signalées 
par le ministère de la Sécurité pu­
blique, dont la non-adaptation de 
la formation aux besoins des mu­
nicipalités, le morcellement de 
cette activité entre plusieurs ré­
seaux et établissements et l’ab­
sence presque totale d’exigences 
de formation pour les pompiers à 
temps partiel. Sur un total de 
22 000 pompiers au Québec, envi­
ron 18 000 travaillent à temps 
partiel.

C’est en vue de faire pression 
sur le gouvernement que 200 
chefs-pompiers avaient manifesté

AVIS
GARDE PROVISOIRE 

GREFFE DE Me GILLES 
BOUCHER. NOTAIRE

AVIS est, par les présentes, donné 
que Me Gilles Boucher, notaire de­
meurant a Saint-Apollinaire et exer­
çant a Bernières, est dans r incapaci­
té d'exercer sa profession depuis le 
trois mars mil neuf cent quatre-vingt- 
treize (3 mars 1993)
Me ANDRE BERGERON, NOTAIRE 
exerçant sa profession à Laurier- 
Station a été nommé gardien provi­
soire des minutes, dossiers et autres 
documents de Me Gilles Boucher 
Cette nomination émane expressé­
ment du Président de la Chambre 
des notaires du Québec pour une pé­
riode de trois (3) mois débutant le 
trois mars mil neuf cent quatre-vingt- 
treize (3 mars 1993).

Lieu : Hôtel des Gouverneurs
3030. boul Laurier. Ste-Foy

Coût: Spécial 10$
(billets en vente a rentrée)

Rens: (418)654 0457

S5Ê les éditions FRJ l

Laurier-Station, ce 5 mars 1993
Me André Bergeron, notaire 
387, St-Joseph, C.P. 327 
Laurier-Station
Comté de Lotbinière (Québec) 
G0S1N0 
Tél. : 728-3237 
Télécopieur: 728-4234

Economisez jusqu'à 15$ par année
Placez une couverture isolante sur votre chauffe-eau.

KCOKILO 1 800 567 KILO

devant le parlement en novembre 
dernier pour que cesse le fouillis 
actuel. Ils avaient l’appui de 247 
conseillers municipaux et étaient 
porteurs d’une pétition de 5547 
signatures.

Joint au téléphone par LE SO­
LEIL, le porte-parole de l'Associa­
tion des chefs de service d’incen­
die du Québec, Jacques Saint- 
Onge a salué cette recomman­
dation comme un pas dans la 
bonne direction.

Il souligne qu'il reste encore 
pas mal de débroussaillage à faire, 
la création d’un centre provincial 
ne devant pas voir le jour avant au 
moins deux ans. Ce centre, qui 
s’apparenterait dans sa vocation 
spécifique à l’Institut maritime de 
Rimouski, veillerait, en plus d’of­
frir sur place des programmes de 
formation, à l’harmonisation et à 
la coordination des cours qui se 
donnent à l’heure actuelle aux ni­
veau secondaire, collégial et uni­
versitaire.

Le ministère de la Sécurité pu­
blique a par ailleurs formé un co­
mité aviseur de 20 personnes, re­
présentatives de tous les milieux 
intéressés — gouvernement, en­
seignement, municipalités, indus­
tries — afin de poursuivre le che­
minement de ce dossier.

Caisse populaitt 
des fonettorwaufs 

du Québec

Avis de convocation
Assemblée générale annuelle
J.a Caisse populaire des fonctionnaires 
du Québec invite ses membres a son 
assemblée générale annuelle qui aura 
lieu le mercredi 31 mars 1993, à 
17h30, a lamphitheâtre de l'édifice 
Marie-Ouyart
Les membres pourront alors prendre 
connaissance du rapport annuel, fixer 
le rendement des parts permanentes, 
répartir les trop-perçus le cas échéant, 
elire les dirigeants et prendre toute au­
tre decision qui leur est reserve© Une 
période de questions aux administra­
teurs est egalement prévue 
Lors des élections, une candidature ne 
pourra être proposée à l'assemblée que 
si un préavis, signé par un membre et 
contresigne par le candidat, a été don­
ne dans les délais et selon les règles af­
fichées à la Caisse
Ives membres seront également appe­
lés a se prononcer sur l adoption d'un 
reglement autorisant l'émission de 
43 000 parts permanentes de 10$ cha­
cune pour un montant maximal de 
430 000$ IvC projet de reglement pré­
voit notamment les privileges, droits 
et restrictions relatifs a t'es parts ainsi 
que les conditions particulières a leur 
souscription
Tous les membres sont cordialement 
invites a participer a cette assemblée 
Ils peuvent obtenir gratuitement une 
copie des projets de reglement en 
s adressant a la Caisse pendant les 
heures d’ouverture

U secrétaire,
Pierre-André Paré

Prix de presence •
Goûter ?

3 mars 1993

Transport ^
«' . 

préparation , 
indu»’ j

PROMOTION SPECIALE OE MAISONNEUVE 
COUREZ LA CHANCE DE GAGNER UNE

Jeep ’ Détail» du concourt disponible» 
«bel Maisonneuve

9 Établi mu centre ville rlujHji* 1970

MAISONNEUVE
Eagle

Rabais de 750 $ accordé aux diplômés I
A cote du Grand Theatre de Ouebec

47, boul. Rsné-Lévesque Est 
138, rue Maisonneuve 529-8135

Beau choix de Grand 
Cherokee

pour livraison 
immédiate

VEHICULES 
EN EXPOSITION 
A L'INTÉRIEUR

GRAND CHEROKEE 1993

à
1
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Saint-Roch

Le comité de citoyens soumet 
ses vues sur la prostitution
Ql'ÉBHC — l'our enrayer la proMitution au tviwre-vilk*. U* 
comité do citoyens du quartier Saint-Koch prop**** un plan de 
circulation dissuasif pour les clients-automobilistes ainsi qu une 
patrouille de policiers à pieds

nte. ( habitation et la circulation 
___ automobile D’ailleurs le conseil­

ler du quartier Kejean Lemoine 
était present de même que l’ins­
pecteur Gilles Drolet de la police 
de Quebec

Des petites bêtes à voir

par USE FOURNIER
LE SOLEIL

Mais ce n est la qu une de* nom­
breuses recommandations que le 
comité a reçues des citoyens qui 
participaient, hier, a l’edifice de la 
CSN, a rassemblée generale de 
l’organisme créé en février 1992. 
Fn fait le comité se réunissait sur­
tout pour établir son plan d'inter­
vention auprès de la ville sur des 
dossiers majeurs comme la secu-

Et il y avait matière a prendre 
des notes pour l'inspecteur Drolet 
puisque le comité de vigilance pi­
lote par Monique Drolet, une rési­
dante de Saint-Roch, était fort 
étoffé Dans son expose, Mme 
Drolet a d'ailleurs insite sur l'ap­
proche de son comité dont l’objec-

Au salon aes petits animaux familiers Pi|ac. qui se tient encore toute la journée au Parc de i exposition de 
Quebec, les visiteurs pourront s extasier devant de fantasques perroquets ou d'enormes boas ou se contenter 
d admirer les beaux specimens de chats et de chiens qui peuplent le salon. Une foule de conseils sont 
egalement prodigues sur place par les marchands d'animaux, eleveurs et vétérinaires Ci-dessus, un python de 
16 pieds soulève la curiosité bien legitime des jeunes et des moins jeunes

Deschombault

Lauralco fonctionne à plein régime

Pont de Québec

Lavoie centrale devient 
réversible dès mercredi
QUEBEC — Bonne nouvelle pour les automobilistes qui. à 
compter de mercredi, pourront utiliser a loisir la voie centrale du 
pont de Québec devenue réversible.

DESCHAMBAULT — C’était la fête hier matin a l’aluminerie 
Lauralco de Deschambault, dans Port neuf, lorsque le directeur 
général de l’usine, M. Jean-Pierre Gilardeau, a inauguré la 
dernière cuve d’électrolyse, un peu plus d’un an après le début du 
démarrage.

par ALAIN TURGEON
collaboration spéciale

L’aluminerie qui ne fonctionnait 
encore qu’a 75 % de sa capacité il 
y a deux mois, a démarré hier la 
demiere de ses 264 cuves d’élec­
trolyse, les plus performantes au 
monde.

Le démarrage des dernières 
cuves s’est déroulé rapidement 
étant donné que l’usine avait con­
nu de sérieux problèmes liés à la 
qualité des anodes au printemps 
et à l’été dernier. Actuellement, le 
secteur carbone de Lauralco fabri­
que plus de 3000 anodes par 
semaine.

Ces problèmes et la faiblesse 
du marché mondial de l’alumi­

nium ont retardé de plusieurs 
mois la production des 215 000 
tonnes métriques prevues. L’alu­
minerie Lauralco, qui a démarre 
la première cuve a sec de la série 
d’électrolyse de l'usine en février 
1992, a produit plus de 110 000 
tonnes métriques d'aluminium de­

puis ce temps. Le démarrage des 
cuves devait se faire graduelle­
ment au cours des six premiers 
mois de 1992 mais à l'aluminerie, 
seulement 200 des 264 cuves 
étaient en exploitation au mois de 
janvier dernier.

Selon la responsable des com­
munications, Mme Sylvie Gen­
dreau. Lauralco ne faisait pas face 
a un besoin pressant d'aluminium 
et prévoyait de toute façon fonc­
tionner à plein regime a la fin de 
mars

par FRANÇOIS ROY
LE SOLEIL

Deux voies de circulation se­
ront ouvertes le matin en direction 
nord tandis que le soir, deux voies 
seront ouvertes en direction sud 
vers Saint-Nicolas et Saint-Ro- 
muald.

En bref, en semaine, de 7 h à 
14 h. deux voies sont ouvertes en 
direction nord, tandis que de 14 h 
a 7 h le matin, deux voies seront 
ouvertes en direction sud. Quant à 
l'horaire de fin de semaine, de 7 h 
a 16 h deux voies sont accessibles 
en direction nord, tandis que de

16 h a 7 h le lendemain, deux 
voies seront ouvertes en direction 
sud.

til premier, dit-elle, est de dénon­
cer auprès des élus les activités 
reliees a la prostitution comme la 
drogue et le tapage nocturne de 
même que la sollicitation que des 
clients auraient fait auprès des en­
fants du quartier Fn outre, une 
petition comportant quelque 800 
noms est présentement en circula­
tion et devrait être déposée à l'ho- 
tel de ville d'ici quelques 
semaines

Toujours dans le but d amélio­
rer la qualité de vie du centre- 
ville, les citoyens de Saint-Roch 
reclament aussi un détournement 
des véhiculés lourds empruntant 
Charest vers le boulevard Henri- 
IV et l'autoroute de la Capitale. Ft 
on assure que le detour n'est que 
de quatre minutes [tour se rendre 
a la Daishowa ou au port de Que­
bec. Des parents ont demande 
qu'une ou deux rues moins acha­
landées soient formées a la circu­
lation extérieure pour en faire des 
cours de jeu pour les enfants. 
Toute une série de recommanda­
tions ont aussi ete formulées en ce 
qui a trait à l’habitation. Ainsi, on 
redemande pour la énième fois 
que les subventions du gouverne­
ment aillent a la rénovation plutôt 
qu'aux nouvelles constructions.

Enfin le comité des citoyens a 
remis une plaque honorifique a 
M louis Fortin a titre de citoyen 
de l'annee 1993 pour sa realisa­
tion de l’ilot Fleun

Économisez jusqu'à 40$ par année
Calfeutrez vos portes et fenêtres.

WL
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LE SYNODE A BESOIN DE VOUS !

Caisse populaireTrailDesjardins 
tie Montmorency

AVIS DE CONVOCATION
La CaisHe populaire Desjardins de 
Montmorency invite ses membres a 
rassemblée générale annuelle qui se 
tiendra le mardi 30 mars 1993. à 
19 h 30. a la salle des Chevaliers de 
Colomb, située au 4066, boulevard 
Ste-Anne. a Beauport 
Les membres pourront alors pren­
dre connaissance du rapport an­
nuel, fixer le rendement des parts 
permanentes, repartir les trop- 
perçus. elire les membres dirigeants 
et prendre toute autre décision qui 
leur est réservée Une période de 
quest ions est egalement prévue 
Lors des élections, une candidature 
ne pourra être proposée a rassem­
blée que si un préavis, signe par un 
membre et contresigne par la per­
sonne candidate, a été donne dans 
les delais et selon les regies affichées 
a la Caisse
Les membres seront egalement ap­
pelés à se prononcer sur l'adoption 
d’un reglement autorisant l'émis­
sion de ÎOOOO parts permanentes de 
10,00$ chacune pour un montant 
maximal de 100000$ Le projet de 
réglement prévoit notamment les 
privileges, droits et restrictions re 
latifs à ces parts ainsi que les condi­
tions particulières a leur souscrip­
tion
Tous les membres sont cordiale­
ment invites a participer à cette as 
semblée. Ils peuvent obtenir gratin 
tement une copie des projets de rè­
glements en s'adressant a la Caisse 
pendant les heures de bureau 
Signe a Beauport et* 25 février 1993 
Fernand Vé/.ina. secretaire

ŸNODE 
UÉBEC

Le Synode 
vous invite !

Vous désirez connaitre les résultats des 40 000 réponses reçues au questionnaire du Synode ?
Vous désirez faire partie d une équipé synodaie ou en former une dans votre entourage ?

Vous avez le goût de vous impliquer activement dans ce grand projet pastoral qui porte sur
I EVANGELISATION?

Le Synode vous invite a participer a l'une ou l'autre des rencontres régionales suivantes.
Toutes et tous sont bienvenu(e)s !

DATE RÉGIONS ENDROIT HEURE

20 mars Charlevoix
Tél. : 665-4625

Les Éboulements
Salle communautaire 
(derrière racole)

10h- 15h

20 mars Amiante
Tél 338-3147
Lotbiniere Bois-Francs 
Tel : 728-3216

Plessisville
Salle de l'Âge d'or 
(possibilité de dîner sur place)

ion - 15b

20 mars Québec-Centre
Tél.: 522-4162 
Louis-Hebert
Tel.: 871-4511

Université Laval
Pavillon Pouliot (salle 1112)

8 h 30 - 12 h

27 mars Chaudière
Tél 228-8984

Sous-sol de l'cglise Assomption
12375. boul. Lacroix Est
Saint-Georges-Est

13h30-16h30

27 mars Portncut
Tél. : 285-0425

SS de ta Charité de Saint-Louis
189. du Pont Est
Pont-Rouge (lace a I eglise) (apporter son lunch)

10 h - 15 h

27 mars Rive-Sud
Tél .837-0219

Arena de Saint-Henri 13h-16h

27 mars Loretle
Tél. 871-4511
Laurentides - Orléans
Tçt.: §39-2057

Couvent Sainte-Marie-des-Anges
600. 60e Rue. Charlesbourg

13h-16h30

EXPOSITION DU 16 MARS AU 22 AVRIL 1993
peintures • sculptures

FILIATION 
ET DISSIDENCE

sm

gravures

vernissage, mardi le 16 mars A 17 heures 
GALERIE LE LOUP DE GOUTTIERE 

347 rue Saint-Paul, face à la Gare du Palais, Québec 
téléphone: (418)694-2224

Dernière parution 
de l'auteur )ean Désy; 
KAVISILAQ, 
Impressions nordiques 
Œuvres de Aisa Amittu

■ *4.

Tél.: <418)688-1211
Le Synode a besoin de vous !

j&Amû,

ÿ %

ENCAN PUBLIC • ENCAN PUBLIC • ENCAN PUBLIC

ENCAN PUBLIC
TAPIS PERSANS ET ORIENTAUX

NOUS AVONS ÉTÉ MANDATÉS POUR LIQUIDER PAR ENCAN 
PUBLIC UNE GRANDE QUANTITE DE TAPIS DE PERSE et orien­
taux, tapis Qum, Nain. Ispahan. Tabriz, Kasban, Bijar, Qashgai. 
Bakhtiar. Heriz, Bokhara. Kashmin. Kelim. des tapis d Iran, du 
Pakistan, d'Afghanistan, etc. TAPIS NEUFS. SEMI-ANTIQUES et 
plusieurs autres. Toutes taxes fédérales, douanes et autres déjà 
payées par courtiers cautionnés. Les tapis sont vendus un a un. 
Marchands exonérés de taxe sur présentation d un numéro de 
taxe. Aucun minimum ni mise a prix TPS incluse

DIMANCHE 14 MARS À 14 HEURES
(inspection à 13 heures) à

AUBERGE WANDLYN UNIVERSEL
2955. boul. Laurier, Sainte-Foy

Les Encans Butt Ltée. Liquidateurs. Encanteurs, Évaluateurs 
8461. boul. Decarie. Montréal 

Tél.: (514)735-7002 Télécopieur: (514)735-9095
Conditions : Argent comptant, cartes de crédit et cheques avec 

I D Frais de manutention de 10% exiges.

ENCAN PUBLIC • ENCAN PUBLIC • ENCAN PUBLIC

Communauté 
urbaine de 
Québec Avis public

Date
Heure
Endroit

PHASl II

V( H /S RI VI/DI IN ( ( INI'HI AI I SOI I II 
III) VN SUIT R IN VI SA/SSf Ml NI
à partir cio 66900$ US, phase I 
à partir de 99900$ US, phase II
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plus gr.inds ( entres t ommen taux du suo de la Monde 
(ouvert 7 jours par semaine», du nouvel auditorium de 
Palm He.K h et du < .imp d entrainement fies 1 xpns 
Nijxsi tennis, pavillon. pivinr, salle d'exercices ter 
r.isse et plus.
HNAN( I Ml NT II SQL
ou (Kissibilité d utiliser vos propres Kl | K

LE MEILLEUR RAPPORT QUALITE PRIX 
POUR UNE LOCATION EXCEPTIONNELLE

Lakl Place Condominiums
600 I x«m utive ( entr*- 

-sortie S l ♦•$! sur autoroute 9S) 
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SOIREE D’INFORMATION
A I9H30
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ill t(). boul. laurier 
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COMMISSION DE L AMENAGEMENT ET DE L ENVIRONNEMENT
AUDIENCE

SUR LE RESEAU CYCLABLE DANS LA CUQ
Suite au document rendu public Le reseau cyclable dans la (ÿJQ la Commis­
sion de l amenagement et de r environnement de la CUO tiendra une audience 
publique concernant le su|et du reseau cyclable et les hypotheses d interven­
tion

le mardi 23 mars 1993 
a compter de I9h30
Auditorium Joseph-Lavergne 
Bibliothèque Gabrielle Roy 
350. rue Saint-Joseph Est 
Québec

Les groupes, organismes et gens interesses sont invites a venir y exprimer leurs 
points de vue et, dans la mesure du possible, â transmettre un mémoire a la 
Commission Ces mémoires doivent ètro tansmis avant 16 h le 22 mars 1993 au 
secrétaire de la Commission, 399. rue Saint-Joseph Est. Quebec, bureau 527 
Lors de la consultation, seront entendus, en premier, ceux et celles ayant à s ex­
primer sur le sujet
Pour toute information supplémentaire ou poui obtenu copie du document Le 
reseau cyclable dans la CUQ veuillez communiquer avec monsieur Jean 
Guyaid. directeur du Service d amenagement du territoire au numéro 529-8771, 
poste 240

Le secretaire de la CUQ,
Quebec, le 14 mars 1993 Pierre Rousseau, avocat

I ( i



Quebec. Le Soleil, dimanche 14 mare 1993

1 VILLE DE r IV quebec
AVIS PUBLIC

AVIS PUBLIC est. par les présentes, donne, que lors d'une seance tenue le 8 mars
1993. le Conseil municipal de la Ville de Quebec a depose le projet de reglement
numéro 4021 " ' Modifiant le reglement VQZ 2 "Sur le zonage et l'urbanisme dans
les secteurs Des Rivieres ”, dans le but
1 de permettre dans le quartier Lebourgneuf I implantation d usages résiden­

tiels dans les zones 1558-C 30 et 15100 C-30 05 situées du côté sud-ouest de 
l'intersection des boulevards Saint-Joseph et Pierre-Bertrand et
— en adoptant pour ce taire I article 1 dudit reglement qui a pour objet de 

creer les nouveaux codes de specifications 65 22 et 73 06 et de les appli­
quer dans les zones 1558 C-30 et 15100-C-30 5. tel que démontré au cro­
quis # 1 ci apres Illustré

2 ae permettre dans le quartier Les Saules, de façon spécifique, I implantation 
d hôpitaux dans la partie de la zone 1309 Cl-13 situee au sud du boulevard 
Wilfrid-Hamel. du côte est du boulevard du Parc-Technologique Nord. et.

en adoptant pour ce faire, l'article 2 dudit reglement qui a pour objet de 
creer le nouveau code de specifications 13 13 et une nouvelle zone 1385- 
CI-13 13 a même la zone 1309 CI-13. tel que démontré au croquis #2 
ci-apres illustré;

3 de modifier, dans le quartier Neufchâtel, la marge de recul arriéré et le nombre 
de remises permis dans la partie de la zone 14179-HP 64 06. srtuee du côte 
est du boulevard Saint-Jacques, dont les terrains sont bornés à l'ouest par le 
parc Chauveau et

en adoptant pour ce faire, l’article 3 dudit reglement qui a pour objet 
d ajouter une note 117 au cahier des specifications et de rappliquer dans 
le code de specifications 64 06, tel que démontré au croquis # 3 ci apres 
illustré;

4 de prohiber, dans le quartier Neufchâtel. l'implantation d usages résidentiels 
dans la partie de la zone 14150-AH-03 situee a l est du boulevard Valcartier, 
au sud du lac Richardson et,

en adoptant pour ce faire, I article 4 dudit reglement qui a pour objet de 
creer le nouveau code de specifications 3 06 et une nouvelle zone 14204- 
A-3 06 a même la zone 14150 AH-03, tel que démontré au croquis #4 
ci-apres illustre,

5 de permettre, dans le quartier Lebourgneuf. I implantation des usages publics 
et commerciaux dans la partie de la zone 1536-AH-7 01 située au nord du 
boulevard de la Morille, a proximité de la rue Adine-Fafard et.

en adoptant pour ce faire l'article 5 dudit reglement qui a pour objet 
d ajouter une note 118 au cahier des spécifications, de creer les nouveaux 
codes de specifications 24 06 et 48 04 et les nouvelles zones 15107-PR- 
48 04 et 15108 C 24 06 a même la zone 1536-AH-7 01. tel que démontré 
au croquis 0 5 ci-apres illustre:

6 de prohiber, dans le quartier Les Saules, l'implantation d'usages appartenant 
au groupe Habitation III Groupement à caractère familial et réduire de 9 à 6,5 
metres la marge de recul arriéré dans la zone 1336-HP-66 02 situee de part et 
d autre de l'avenue Tasse et.

— en adoptant pour ce faire l article 6 dudit reglement qui a pour objet de 
creer le nouveau code de specifications 65 32 et de rappliquer dans la 
zone 1336-HP-66 02. tel que démontre au croquis # 6 ci-apres illustré;

de reviser le zonage applicable dans plusieurs zones du secteur Des Rivieres 
qui permettent I implantation, dans une même zone, d habitations de faible 
densite et de bâtiments de plusieurs logements, de façon a mieux tenir comp­
te des caractéristiques du milieu bâti de chacune d elles, notamment en inter­
disant I implantation d habitations de plusieurs logements dans les zones 
composées uniquement ou majoritairement de maisons unifamiliales et,
— en adoptant pour ce faire I article 7 dudit réglement qui a pour objet de 

créer les codes de spécifications 64 26 a 64 37, 65 13 à 65 21, 65 23 a 
65 31 et 65 33. de creer un certain nombre de nouvelles zones, de modifier 
les limites de certaines zones existantes et de remplacer les codes de spé­
cifications applicables dans certaines zones, tel que démontré aux croquis 
# 7 a) â 7t) ci-après illustrés.

de réduire, dans le quartier Duberger la marge de recul latérale de 4 5 a 3 
metres dans la partie de la zone 1263 HP 73 04 situee au nord-est de l inter­
section du boulevard Pere-Leiievre et de la rue du Gardenia et,
— en adoptant pour ce faire, l'article 8 dudit reglement qui a pour objet de 

créer le nouveau code de specifications 73 05 et les nouvelles zones 1282- 
HP-73 05 et 1283-HP-73 04 à même la zone 1263-HP-73 04, tel que dé­
montré au croquis # 8 ci-après illustré;

de permettre, dans le quartier Duberger, l'implantation d'usages appartenant 
aux groupes Habitation I, Il et lit et dên modifier les normes d implantation, au 
nord de la rue Loranger a proximité de l'intersection de la rue des Acacias, de 
façon a creer a cet endroit une zone résidentielle de moyenne densité et,
— en adoptant pour ce faire, l'article 9 dudit règlement qui a pour objet 

d'ajouter au règlement un article 106.1, d'ajouter une note 119 au cahier 
des specifications, de creer le nouveau code de spécifications 66 24 et la 
nouvelle zone 1284-HP-66 24 a même les zones 1264 HP 66 02, 1266-HP- 
65 07, 1267-HP 65 07 et 1268-HP 66 18, tel que démontré au croquis # 8 
ci apres illustré;

de permettre, dans le quartier Duberger. l'implantation d'usages appartenant 
aux groupes Habitation I, Il et III et dèn modifier les normes d'implantation, 
dans les parties de la zone 1269 HP 66 02 situées à l'est et à I ouest des ter­
rains bordant la rue Paqurn de façon a creer a cet endroit une zone résiden­
tielle de moyenne densité et.
— en adoptant pour ce faire, l'article 10 dudit règlement qui a pour objet de 

créer le nouveau code de spécifications 66 25 et les nouvelles zones 1285- 
HP-66 25 et 1286-HP-66 25 a même la zone 1269-HP-66 02, tel que dé­
montré au croquis # 8 ci-après illustré;

d'agrandir dans le quartier Lebourgneuf. vers le sud la zone commerciale 
1532-C-33 05 srtuee en bordure du boulevard Saint-Joseph a proximité de 
l'intersection de la rue Grenier de façon à y inclure les terrains enclavés entre 
le boulevard Saint-Joseph et la rue Grenier et,
— en adoptant pour ce faire, l'article 11 dudit règlement qui a pour objet 

d'agrandir la zone 1532-C-33.05 à même la zone 1533-HP-65 05, tel que 
démontré au croquis # 9 ci-après illustré;

12° de permettre, dans le quartier Lebourgneuf l implantation d etablissements 
de composition, de melange d entreposage et de vente de terre de sacie oe 
pierre, de debris de béton et d autres matériaux similaires dans la zone 1506- 
R-51 03 srtuee a i est oe I autoroute Laurentienne. au nord de l intersection ou 
boulevard Jean-Talon et.
— en adoptant pour ce taire, T article 12 dudit reglement qui a pour objet 

d ajouter tes notes 120 et 121 au cahier des specifications, de creer te 
nouveau code de specifications 21 01 et de l appliquer dans la zone 1506- 
R-51 03, tel que démontré au croquis # 10 ci apres illustre;

13° de modifier, dans le quartier Neufchâtel, la limite est de la zone 1459-R-50 02 
situee au sud du boulevard Lebourneuf a proximité de I intersection de la rue 
De Celles de façon a la faire coïncider avec I empnse de la rue De Celles et de 
modifier les normes d implantation des usages commerciaux dans une partie 
de la zone 1456-CM3 08 situee a i est de la rue De Celles, au sud du boule­
vard Lebourgneuf et,
— en adoptant pour ce faire, l’article 13 dudit règlement qui a pour objet de 

creer le nouveau code de specifications 13 12 de creer la nouvelle zone 
I4189-C-13 12 et d agrandir la zone 1459-R-50 02 a même la zone 1456- 
CI-13 08, tel que démontré au croquis # 11 ci-après illustré;

14° de permettre dans le quartier Lebourgneuf l'implantation d établissements 
commerciaux dans la partie de la zone 1573-P-45 situee au sud de l'autoroute 
de la Capitale, à l'extrémité de la rue du Marais et,
— en adoptant pour ce faire, l'article 14 dudit réglement qui a pour objet 

d'ajouter la note 122 au cahier des specifications, de creer le nouveau 
code de spécifications 32 08 et de créer la nouvelle zone 15104-C-32 08 à 
même la zone 1573-P-45, tel que démontre au croquis # 12 ci-après illus­
tré;

15° de réviser les regies régissant l'implantation des etablissements opérant des 
jeux mécaniques ou électroniques comme usage principal ou comme usage 
accessoire de façon à permettre les établissements spécialisés à cette fin 
dans les zones de centres commerciaux et a permettre leur operation comme 
usage accessoire des établissements de divertissements et avec certaines 
limites relatives a la superficie ou au nombre, comme usage accessoire des 
hôtels, des commerces d'accomodation, de détail ou de restauration et,
— en adoptant pour ce faire, l'article 15 dudit règlement qui a pour objet d'in­

sérer la definition de l'expression jeux mécaniques", de modifier l'article 
31, d'ajouter un article 175.5, d'ajouter au cahier des spécifications la note 
123, de modifier les codes de spécifications 32 05 et 32 06, de créer les 
nouveaux codes de spécifications 34 01 et 31 13, de créer une nouvelle 
zone 14211-C-34 01 à même la zone 1484-C-34 et de créer la nouvelle 
zone 1386-C-31.13 à même la zone 1354-C-31 04. tel que démontré aux 
croquis # 13a) à 13d) ci-apres illustres.

Les personnes interessees peuvent prendre connaissance de ce reglement et des 
plans qui y sont annexes en s'adressant au bureau du greffier de la Ville, 2. rue 
des Jardins, bureau 216
Le present avis est donné conformément aux dispositions de l'article 388 de la 
Charte de la Ville.
Quebec, le 9 mars 1993

LE GREFFIER DE LA VILLE, 
ANTOINE CARRIER. AVOCAT
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FAITS DIVERS
■ 25 ans de prison pour meurtre prémédité
OTTAWA (PO — Colin McGregor, âge de 31 ans. passera les 25 
prochaines années de sa vie demere les barreaux pour le meurtre 
prémédité de son ex-epouse. Patricia .Allen, abattue a l'arbalete le 
13 novembre 1991. Le juge Louise Charron, qui a rejete la thèse 
de I alienation mentale avancée par la defense, a prononce la 
sentence au terme d un long procès de cinq semaines qui s'est 
déroulé devant un juge seul Patricia Allen, qui avait mis un terme 
à sa relation conjugale avec Colin McGregor le 20 août 1991. a ete 
abattue alors qu elle s apprêtait a monter dans sa voiture La 
preuve a revele que McGregor, qui dissimulait une arbalète dans 
un sac à déchets, a tiré sur la gâchette alors qu’il se trouvait à 
quelques pas de son ex-femme La flechette a atteint Patricia 
Allen, alors âgée de 31 ans. au thorax, perforant les deux 
poumons et le coeur.
■ 4 personnes périssent dans un incendie
St Catharines (PC) — Quatre membres d'une même famille, le 
père, la mère et les deux enfants, ont péri dans l’incendie de leur 
vieille maison de bois tôt samedi matin a West Lincoln, près de St. 
Catharines en Ontario La maison, qui s'est enflammee comme du 
bois d'allumage, était déjà en ruine à l’arrivée des pompiers. Ces 
derniers ont arrosé les debris fumants de la maison dans laquelle 
ils ont retrouvé quatre corps calcinés L'identite des victimes n’a 
pas encore ete revelée. Les causes de l'incendie sont toujours 
inconnues.
■ Mort d’un motoneigiste
SAINTE-CATHERINE — Un motoneigiste de Sainte-Cathenne- 
de-la-Jacques-Cartier, Serge Cantin, 17 ans, a perdu la vie vers 
1 h 50, dans la nuit de samedi, lorsque son engin a embouti un 
véhicule stationne en bordure du rang Saint-Denys-Gameau. La 
victime est morte sur le coup. Il s’agit du deuxième accident 
mortel de motoneige a survenir dans la region de Québec depuis 
le début de l’hiver
■ Stationnement de nuit interdit
QUEBEC — Des travaux de deneigement ou d'entretien de la voie 
publique sont prévus au cours des prochaines heures sur le 
territoire de la ville de Quebec. Les responsables avisent les 
automobilistes que le stationnement sera interdit de minuit à 6 h 
dans toutes les rues. Dans les secteurs où les feux clignotent, les 
contrevenants s'exposent a des amendes de 88 $. Si en plus leur 
véhicule doit être remorqué, des frais de 25 $ s’ajouteront à la 
note. Dans les secteurs où le stationnement de nuit est interdit en 
tout temps, entre le 15 novembre et le 31 mars, l'amende pour les 
fautifs est de 35 $. Ces secteurs sont facilement identifiables, 
aucun feu clignotant n’y étant installé. Pour connaître 
l’emplacement d’un véhicule qui serait remorqué au cours de 
cette opération de déneigement, il faut telphoner au 691-7128.

Économisez jusqu'à 12$ par année
Utilisez une minuterie de chauffe-moteur.
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AVIS PUBLIC est. pat les présentes donne que lors a une seance tenue le 8 mars 
1993 le Conseil municipal de la Ville de Quebec a depose le projet de règlement 
numéro 4020 Modifiant le reglement VGZ 1 Sur le zonage et l urbanisme dans 
les secteurs Haute-Ville Basse-Ville et Umoilou dans» but

de réduire dans le quartier Mauerets. la zone mixte 1028-M-91 02 située en 
bordure de i avenue Maufiis pour la restreindre aux immeubles situes à proxi­
mité de lintersection de la 24e Rue tout en y permettant r implantation de 
commerces oe restauration oe moms de 100 metres carres et.
— en adoptant pour ce taire T article 1 dudit reglement qui a pour objet de 

modifier i article 40 du reglement VOZ-i de modifier le code de specifica­
tions 91 02 et d agrandir la zone 1026-H-63 16 à même la zone 1028 M- 
91 02 tel que démontré au croquis # 1 ci apres illustre

de cornger une erreur qui s est glissée dans la redaction du reglement 3896 
qui avait notamment pour objet de permettre I operation de bars accessoires 
à I operation de salles de quilles ou de golts inteneurs et,
— en adoptant pou' ce taire, l article 2 dudit reglement qui a pour objet de 

corriger la note 89 du cahier des specifications pour qu elle s applique aux 
etablissements de golf intérieur et de modifier le code de specifications 
22 10 pour indiquer que la note 89 s applique au lieu de la note 80. tel que 
démontré au croquis • 2 ci-apres illustre

de créer dans le quartier Saint Roch, une zone commerciale dans la partie de 
la zone 621-H-63 43 situee du côte est de la rue du Pont, entre la rue Prince- 
Edouard et la nviere Saint-Charles et
— en adoptant pour ce faire, l article 3 dudit règlement qui a pour objet de 

créer un nouveau code de specifications 24 04 et de creer la nouvelle zone 
659-C-24 04 a même la zone 621-H-63 43. tel que démontré au croquis 
# 3 ci-apres illustre

de permettre dans le quartier Vieux-Quebec-Basse-Ville, l'implantation dèta 
blissements de restauration aux rez-de-chaussee qui sont au niveau du boule­
vard Champlain des bâtiments localises dans la zone 843 M 92.02 situee en­
tre la rue Petit-Champlain et le boulevard Champlain, à l ouest de la rue Sous- 
le-Fort et,
— en adoptant pour ce faire, l'article 4 dudit règlement qui a pour objet de 

modifier le code de specifications 92 02 et d'ajouter une nouvelle note 96 
au cahier des specifications, tel que démontré au croquis # 4 ci-apres illus­
tré;

de permettre, dans le quartier Lairet, l'implantation des usages appartenant 
au groupe Commerce V • Restauration et divertissement à tous les étages des 
bâtiments situes dans la zone 1122-M-12 03 situee du côte est de la 1re Ave­
nue. a proximité de l intersection de la 25e Rue et,
— en adoptant pour ce (aire, l'article 5 dudit règlement qui a pour objet de 

modifier le code de specifications 89 20 qui s applique dans cette zone, tel 
que démontré au croquis # 5 ci après illustré;

de permettre, dans le quartier Maizerets. sous certaines conditions. I aména­
gement de cases de stationnement dans la cour avant des bâtiments situes 
de part et d autre de I avenue Champfleury entre le boulevard de la Canar- 
dière et le boulevard Montmorency et,
— en adoptant pour ce faire, I article 6 dudit règlement qui a pour objet de 

creer un nouveau code de specifications 63 79, de creer les nouvelles zo­
nes 1042-H-63 79 et 1043-H-63 65 à même la zone 1007-H-63 65 et 
d ajouter au cahier des spécifications une nouvelle note 97, tel que de- 
montre au croquis # 6 ci-après illustre,

de modifier, dans le quartier Saint-Sauveur, la localisation de la limite de la 
partie de la zone 539-1-17 01 située du côté sud du boulevard Charest Ouest, 
a I intersection de la rue Anna de façon a la faire coïncider avec les lignes de 
lots et l'implantation des usages â cet endroit et,
— en adoptant pour ce faire, I article 7 dudit règlement qui a pour objet 

d'agrandir la zone 539-1-17 01 à même les zones 540-H-63 57 et 541-CI- 
22 08, te! que démontré au croquis # 7 ci-après illustré,

de réviser dans le quartier Saint-Roch, le zonage applicable dans la zone 
639-M-83 07 connue sous le nom d Espace Saint-Roch ainsi que dans la 
zone 6381-1-12 02 situee entre les rues Dorchester, Saint-Vallier Est, de la 
Couronne et Sainte-Hélène et,
— en adoptant pour ce faire, l’article 8 dudit règlement qui a pour objet de 

créer les codes de specifications 21.10, 27 02. 27 03, 27 04, 61 02. 61.03, 
61.04, 62 15, 98 01 et 98 02, d ajouter au cahier des spécifications les no­
tes 98 a 107, de modifier les codes de spécifications 83 21 et 83 22 de 
créer les zones 648-CP-21 10, 649-CP-27 02. 650 M-98-01, 651 H-61 02 
652-H-61 03. 653-H-62 15. 654-R-50 01.656-M-98 02, 657-H-61 04 et 658- 
M-83.07 a même la zone 639-M-83 07 et les zones 655-CP-27 04 et 638 
CP-27 03 à même la zone 638-1-12 02. tel que démontré au croquis 4 8 
ci-après illustré

de permettre, dans le quartier Vieux-Limoilou, dans la zone 975-M-95 06 si­
tuee en bordure de la 3e Avenue, entre la rue des Sables et la 5e Rue. que 
l expansion des usages dérogatoires puisse se faire à l'extérieur du bâtiment 
et.

10

11

— en adoptant pour ce taire, r article 9 dudit reglement qui a pour opjet de 
modifier rannexe C pour indiquer que l articie 178 ne s applique pas dans 
la zone 975 M 95 06 tel que démontré au croquis # 9 ci-après illustre

de permettre dans le quartier Vieux Quebec dans la zone 418 M 89 03 situee 
du côte sud de la rue Buade la transformation d une partie de bâtiment utili­
sée a des tins résidentielles pour un usage appartenant au groupe Commerce 
III Hôtelieneet.
— en adoptant pour ce taire l articie 10 dudit règlement qui a pour obiet 

d ajouter la note 108 au cahier des specifications, de creer un nouveau 
code de specifications 89 38 et de rappliquer dans la zone 418-M 89 03, 
tel que démontré au croquis * 10 ci apres illustre

de permettre dans le quartier Saint Sauveur dans la zone 518 PR 29 17 si­
tuée entre les rues Carillon, Sainte-Thereso Durocher et Saint Vallier Ouest.
I implantation des usages de restauration et d'y modifier les normes d implan­
tation et.
— en adoptant pour ce faire l'article 11 dudit reglement qui a pour objet de 

creer un nouveau code de specifications 29 33 et de l'appliquer dans la 
zone5i8-PR 29 17, tel que démontré au croquis * 11 ci-apres illustre

12° de creer. dans le quartier Vteux-Limoilou. une zone permettant l exploitation 
d etablissements hospitaliers du côté est de la 1re Avenue au sud de la rue 
Cangnan-Salières et.
— en adoptant pour ce taire, l'article 12 dudit règlement qui a pour objet de 

creer un nouveau code de specifictions 95 16 et de creer la nouvelle zone 
985 M 95 16 a même les zones 920-M 95 10 et 921 H 63 12 tel que de- 
montre au croquis # 12 ci-apres illustre.

13 de permette, dans le quartier Montcalm dans la zone 215 H-63 80 situee du 
côte nord de la Grande-Allee Ouest a I est de l avenue des Erables, le rempla­
cement d un usage dérogatoire appartenant au groupe Commerce II Servi­
ces administratifs par une station radiophonique même si cet usage possède 
un niveau d'incidence contraignante supérieur et
— en adoptant pour ce taire, larticie 13 dudit règlement qui a pour objet 

d ajouter la noie 109 au cahier des specifications, de creer un nouveau 
code de specifications 63 80 et de l appliquer dans la zone 215 H 63 80 
tel que démontré au croquis # 13 ci après illustre,

14 de créer dans le quartier Saint-Sauveur une zone permettant, de façon spéci­
fique I implantation de centres de formation professionnelle et d écoles de 
metiers dans la partie de la zone 561-1 13- 05 situee du côte nord de la rue 
Borne, à l'ouest de l'intersection de la rue Samte-Thêrèse et.
— en adoptant pour ce taire, I article 14 dudit réglement qui a pour objet 

d ajouter la noto 110 au cahier dos specifications de creer un nouveau 
code de spécifications 13.11 et de creer la nouvelle zone 570-1-13 11 à 
même la zone 561 1-13 05. tel que démontré au croquis # 14 ci-apres illus­
tre,

15 de permettre, dans le quartier Lairet. sous certaines conditions, l'implantation 
d etablissements de restauration comme usage accessoire aux bâtiments in­
dustriels ou commerciaux localises dans la zone 1140-CI-16 ,03 situee à l est 
de la rue de la Concorde, entre les rues Joly et Dupuy et,
— en adoptant pour ce faire, l articie 15 dudit réglement qui a pour objet do 

modifier le code de specifications 16 03 et d ajouter une nouvelle note 111 
au cahier des spécifications, tel que démontre au croquis * 15 ci-après 
illustre,

16” de réviser les règles régissant l'implantation des établissements opérant des 
jeux mécaniques ou électroniques comme usage principal ou comme usage 
accessoire de façon a permettre les etablissements specialises a cette an 
dans les zones de centres commerciaux et à permettre leur operation comme 
usage accessoire des etablissements de divertissements el. avec certaines 
limites relatives a la superficie ou au nombre, comme usage accessoire des 
hôtels des commerces d'accommodation, de detail ou de restauration et.
— en adoptant pour ce faire, l'article 16 dudit règlement qui a pour objet d'in­

sérer la definition de lexpression "jeux mécaniques ", de modifier larticie 
32, d ajouter un article 157 3, d'ajouter au cahier des specifications la note 
112, de modifier les codes de spécifications 24 02 et 53 01. de creer le 
nouveau code de spécifications 23 07 et de creer une nouvelle zone 1044- 
C-23 07 à même la zone 1005-C-23 03. lel que démontre aux croquis 
# 16a) et 16b) ci-après illustres

Les personnes intéressées peuvent prendre connaissance de ce règlement et des 
plans qui y sont annexés en s'adressant au bureau du greffier de la Ville, 2. rue 
des Jardins bureau 216
Le present avis est donne conformement aux dispositions de l'article 388 de la 
Charte de la Ville
Québec, le 9 mars 1993 LE GREFFIER DE LA VILLE, 

ANTOINE CARRIER, AVOCAT
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LES ARTS ET SPECTACLES Animé par Patrice Lécuyer. le gala VlétroStar proclamera 
i»es lauréats ce soir au reseau TVA à compter de 20 h.

Voici la Üste des finalistes dans les differentes /^|
* an gora s mCTOO

Les finalistesCe phénomène appelé « Colocs Personnalité masculine
Jean-Pierre Coallier (TVAi
Bernard Derome (RC)
Jean-Luc Mongram (TVA)
Personnalité féminine
Sonia Benezra (TQS)
Claire Lamarche (TVA)
Lise Payette (RC-TVA) 
Comédien de télôroman 
ou miniserie québécoise 
Jean Besré (RC)
Roy Dupuis (RC)
Francis Roddy (TVA) 
Comédienne de téléroman 
ou mlnlsene québécoise 
Angèle Coutu (RC)
Macba Grenon (RC) 
Marie-Soleil Tougas (TVA) 
Animateur — affaires 
publiques / information 
Claude Charron (TVA) 
Jean-François Lépine (RC) 
Jean-Luc Mongram (TVA) 
Animateur-animatrice 
magazine culturel 
Suzanne Lévesque (RC)
Marie Plourde (MusiquePlus) 
Julie Snyder (RC) 
Lecteur-lectrice 
bulletin de nouvelles 
Pierre Bruneau (TVA)
Bernard Derome (RC)
Simon Durivage (RC)

Artiste — émission d'humour
Marcel Ben veau .RC)
Daniel Lemire (RC)
Dominique Michel ( RC
Artiste — émission jeunesse
Marc-André Coallier (RO)
Guy Jodotn 
André RoOitaille (RC) 
Animateur-animatrice 
talk-show / variétés 
Sonia Benezra (TQS)
Jean-Pierre Coallier (TVA)
Gilles Latulippe (RC) 
Animatéur-animatrice 
emission jeux quiz 
Real Giguere (TVA)
Patrice L'Écuyer (RC)
Luc Senay (TQS) 
Animateur-animatrice 
emission de sport 
Yvan Martineau (TQS)
Jean Pagé (RC)
Claude Quenneville (RC) 
Animateur-animatrice 
emission de services 
Gérard Marie Boivin (RQ)
Claire Lamarche (TVA)
Marie Josée Tailleter (TVAi 
Animateur-animatrice 
émission «grandes entrevues» 
Jean-Luc Mongram (TVA)
Lise Payette (TVA) I

QI EBEt — Lus t oIih'.s ! < )n ru- parie que d eux. et de leur Julie 
qui fait sou petit Ixinhomine de chemin sur les ondes 
radiophoniques Rarement un groupe québécois aura-t-il suscité 
un tel engouement ; a peine paru son disque se distingue dans h 
palmares Peut-on expliquer ce phénomène ? Dédé, le capitaine 
de cette joyeuse équipée a sa petite idée sur le sqjet.

katoon, le batteur Jimmy Bour- 
going est originaire de Sept-iles et 
le bassiste Serge Robert de Mont­
real. Cet équipage délirant pro­
pose un réjouissant cocktail de 
blues, boogie, country, rap. rock, 
skiffle, jazz, et j*en passe... le tout 
chanté en québécois Bref, un son 
unique.

Si Dedé se sent musicalement 
bien a l'aise, il avoue avoir un peu 
plus de difficulté sur le plan des 
paroles. « Pas facile pour moi de 
m installer et d'écrire, ce que je ne 
faisais autrefois qu’a l'occasion de 
différentes fêtes. Julie c’était pour 
l'anniversaire de ma soeur Doris : 
sa fille s’appelle ainsi. Ecrire en 
trançais, c'est autre chose qu’en 
anglais.

« Si on traduisait bien des 
chansons anglaises elles paraî­
traient insignifiantes. Mais la plu­
part du temps on ne s’arrête pas 
aux paroles. En français, ton mon­
de te comprend et tu te deman­
des : est-ce que je vais chanter

cela ?’ J'essaie de ne pas tomber 
dans la poesie ou le cosmique. 
Parfois je fais un peu d'écriture 
spontanée en fredonnant sur la 
mélodie et le mot qui revient le 
plus souvent c'est char ! » lance 
Dédé dans un grand éclat de rire 

Ce style d’ecnture bien ancre 
dans le quotidien a alimenté des 
comparaisons avec Plume et Jean 
Lelnup. Si Déde peut comprendre 
l'affiliation avec le premier il en va 
autrement pour le second

«Jean Leloup chante en fran­
çais international. Et puis, nous ne 
sommes pas du même style. Il ne 
m’a pas influence. Julie a été com­
posée voilà six ans. Bien avant 
que je ne connaisse Leloup ».

Malgré ses difficultés sur le 
plan de l’écriture, Déde a nean­
moins quatre nouvelles pièces en 
réserve. Il espere bien pouvoir 
nous les presenter sur scene très 
bientôt, et estime avoir de bonnes 
chances que ce soit au Festival 
d’été.

Ce qui étonné plus, ce sont les 
reactions que suscitent Les Co­
locs. Une semaine après sa paru­
tion. le premier essai du groupe se 
classe dans le « Top 20 ■> des 
ventes et le premier extrait du dis­
que, Julie, s’est retrouvé en dou­
zième position du palmares radio 
de Radio Activité

Une explication ?
Le principal intéressé a-t-il une 

explication à cet engouement *
« Le fait que nous chantions en 

québécois, ce que font peu de 
groupes, peut l’expliquer en 
bonne partie les gens s'y recon­
naissent probablement », tente 
Déde apres une legere hésitation

Expliquer le succès des Co­
locs I La tache est ardue quoique, 
modestement, Dedé ne met pas de 
l’avant l’originalité même de cette 
formation hétéroclite. Lui est natif 
de Normandin (au Lac-Saint- 
Jean), l’harmoniciste Patrick Es­
posito Napoli rient de Perpignan 
en France, Mike Sawatzky de Sas-

par MICHEL BILODEAU

Engourdi par quelques heures de 
voiture et une longue joumee de 
promotion. Andre Fortin, alias 
Dédé, a peu a voir avec le chan­
teur hyperactif de Julie, Passemoé 
la puck ou Im traversée lorsqu'il 
se pointe a notre rendez-vous.

Néanmoins, au fil de la conver­
sation, le personnage s’anime. 
Dédé atteint sa vitesse de croisière 
lorsqu'il est question de cinema et 
évidemment de musique. C’est 
que le bonhomme a deux 
passions.

Bac en cinéma et en communi­
cations, monteur à ses heures (il a 
notamment travaille a des bulle­
tins de nouvelles et aux émissions 
100 limites et Surprise, sur prise), 
caméraman et réalisateur de clip 
(celui de Julie) ; rien d’étonnant 
donc a ce que ses chansons pren­
nent des allures de miniscénarios.

Robert-Guy Scully (RC)

Six ans plus tard...
Les «Anges du matin 
sont encore bien là
SHERBROOKE (PC)

Lise Giguere

EN COULISSESIl y a six ans. lorsque Christine 
Lamer et Denys Bergeron ont accepté d’animer l’émission les 
Anges du matin, diffusée tous les jours de la semaine, en 
matinée, sur les ondes de Radio-Canada, des prophètes de 
malheur leur prédisaient un sombre avenir.

qu’on s’amuse pour vrai. On a 
un plaisir tou et il se renouvelle 
quotidiennement comme par 
magie », affirme Christine La­
mer.

« Au debut, nous avons 
foncé tètes baissées maigre les 
préjugés, maigre certaines dif­
ficultés et quelques inquietudes 
réelles. Aujourd'hui, tout ce 
qu’on n’a pas le droit de faire, 
c’est de s’asseoir sur nos lauri­
ers », poursuit l'animatice.

« Il n’y a qu’un pont entre 
Sherbrooke et Montréal », sou­
ligne Christine Lamer. « Au dé­
but. on a ri de nous. Reste que 
les artistes sont venus, que le 
public est venu », ajoute son 
coanimateur.

L'important, selon elle, c’est 
l’étincelle, la flamme qu’il faut 
nourrir. « Mais l'équipe est tel­
lement serrée qu’il ne s’agit 
plus d'étincelle ou de flamme, 
mais d’un gros courant conti­
nu ».

Au strict plan de sa qualité 
de rie, le couple Lamer-Berge- 
ron se dit ravi de l’expérience.
« Nous n’avons peut-être pas 
battu Jean et Janette, mais 
1000 fois avec le même homme 
en direct cinq matins sur sept, 
nous ne sommes certainement 
pas loin du record ‘conjugal-té- 
lévisuel’ ».

Mais on ne sait pas encore 
officiellement si l’émission re- 
riendra en ondes l’an prochain.

■ Un encan plein de trouvailles
Aimeriez-vous posséder un foulard avant 
appartenu à Michel Courtemanche ? Ou 

* ! encore un Mont-Blanc ayant servi a Pierre
. Marcotte pour la signature de son contrat 

& r 4 pour l’animation de Montréal en direct?
? Ou mieux une blouse en soie appartenant a 

Andree Boucher et portée pour le 
V flfeMK' commercial du thé Red Rose? Et que 

’ penseriez-vous de cintres tricotés a la main 
flaH l,ar mairesse tndree Boucher ' Un gilet

JËbSÊ tUk appartenant a Julie Masse peut ’ l . > 
BBn "b|,',s" he,UK i "11* li autres nftrrK.i

JfflBÉBf 3BHM l'encan au profit de Leucan. samedi 
prochain à Place Fleur de Lys. Les autres 

trouvailles, provenant du domaine sportif ou artistique, vous 
conduiront des skis de Lucie La Roche au gilet de hockey 
d'Atlanta de Manon Rhéaume a un t-shirt peint à la main pour le 
tournage de L'amour con de Nicolas, une veste en denim de 
France D'Amours, un chandail et une photographie autographies 
par Stéphane Rousseau, en passant par un bock à bière avec 
historique offert par Robert Gillet'.

■ Pas de volume 4 pour Marcel
L astrologue Marcel Charland ne publiera 

y,*. pas ses prédictions Au fil des astres pour
fm 1994. Il vient de le signifier a son éditeur. 
llH La fatigue et les maux de dos seraient les 

•* , «p grands responsables de cette decision qui
le chagrine un peu. Cependant, il compte 
se reprendre en publiant à la fin de l'année,

« Certains pessimistes nous 
donnaient une année en ondes 
et une année et demie pour di­
vorcer... ou l’inverse », raconte- 
t-ils.

Mais aujoud’hui le couple 
est littéralement « aux anges » 
et toute l’équipe qui participe à 
l’émission est au paradis. Car 
ils célèbrent, cette semaine, les 
mille « et quelques » émissions 
produites a ce jour.

Un record à inscrire dans les 
annales de Radio-Canada et 
dans celles de la télévision ré­
gionale, car l’émission quoti­
dienne est produite dans les 
studios de la station CKSH de 
Sherbrooke et diffusée en di­
rect sur tout le réseau de Ra­
dio-Canada.

« L’experience des Anges du 
Matin démontre qu’on peut 
réaliser des émissions solides a 
partir des régions », dit Denys 
Bergeron.

L’émission est produite par 
une petite équipe qui dispose 
de moyens techniques plutôt li­
mités. Mais les résultats restent 
tout de même encourageants : 
un auditoire de près de 300 000 
téléspectateurs par jour en 
moyenne sur tout le réseau — 
dont un « pic » historique de 
425 000 — ce qui constitue une 
moyenne honnête pour une 
émission du matin

«Je pense que c’est parceLaîclefdesol
Economisez jusqu'à 70$ par année

Installez une pomme de douche 6 débit réduit

ICOKILO 1 800 567-KIIO

'Petit Sémùuxùie de

Sérigraphie de Jacques Hamel 
Prix de lancement, 100 $

Tirage limité

Vous êtes cordialement invités 
le dimanche 21 mars a 13 h
a la Galerie Côte Saint Paul, 
au lancement de la nouvelle 

sérigraphie de Jacques Hamel
GALERIE D ART CÔTE SAINT-PAUL

1268, rue Saint-Paul. L Anclenne-Lorctle 
Quebec (Quebec) G2E 1Z3 (418)871-1284

Dimanche 
delOh à 12h

GAGNEZ UNE RADIO D’AUTO SONY
tez I» Grand décompte BUD CHtK 98.9. LE SOLEIL. 
LEF OE SOL. SONY Remplissez I espace vide de la 
dîne me position. Retournez-nous le coupon

C
Bed of roses BonJovi I
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Ordinary world
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»• ** SleseMf SotoNHos ■'S. Tasmtn ArcHor

Car* m thf cradle
I wMt always low you Whitney Houston
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LE SOLEIL



Queoec La Soleil, dimanche 14 mars 1993 LES ARTS ET SPECTACLES A-9

OU ALLER À QUÉBEC
parvenir vos oommuniqu** a

USE GIGUERE
LE SOLEIL,
C P 1547. 390 St-Vallier Est. 
Queoec. G1K7J6.

an: 647-3374
Tél: 647-3489

DISQUES
COMPACTS

CASSETTESpP

Ce palmares reflete la position des 
disques compacts et cassettes les 
plus vendus chez Musique D'Auteuil, 
rue St-Jean, à Québec et des 
magasins HMV de Place Fleur de 
Lys, de Place Laurier et des Galeries 
Chagnon, a Lévis. Le chiffre entre 
parenthèses indique la position 
occupée a la parution précédente.

FRANCOPHONE ,

A ( 1 ) Pochette surprise
w Jordy

Q ( 2 ) Les grandes chansons
Frédéric François

0 ( 3 ) Les grandes chansons
Dick Rivers

Q ( 7 ) Diane Juster
Diane Juster

0(4) Pelchat
Mario Pelchat

0(6) Utile
Julien Clerc

0 ( - ) Les colocs
Les colocs

0( 5 ) Miel et venin
Marie Carmen

Q ( 9 ) La vérité
** Niagara

^(10) Tue-moi
Dan Btgras

ANGLOPHONE

0(3) Unplugged
w Eric Clapton

0 ( 1 ) The Bodyguard
'P Artistes vanes

0(2) The Way We Walk vol. 2
Genesis

0(8) Keep The Faith
Bon Jovi

0(4) Off The Ground
Paul McCartney

Duran Duran
Duran Duran

Q(6)

0( 5 ) Wandering Spirit
Mick Jagger

0( - ) Gold Greatest Hits
Abba

( 9 ) The Future
Leonard Cohen

0( 7 ) Native Tongue
Poison

CINEPLEX CHARI ST 1529-97451 U Florida I)
13h30. I6n I9h 21h25 Chaplin 1S1 18h45 
21h45 G Quelle famille 141 vf de Used Peo­
ple 13h30 I6h 19n 10 21h40 13 an» La jour 
de la marmoue 141 vf de Groundhog Day 
13h50. 16n3u, 19h20. 21h35 G Fatale 141 
13h45 21h50 16 ans Ag«guk 141 14h30 17h 
I9h35 13 ans Parfum de femme 141 v.f de 
Scent of Woman 14h. 18h40, 21h40 13 ans 
L'enrage 151 vt de Falling Down 14hl5. 
16h45 19h35 21h55 16 ans Sommersbv 141 
vf 13h40 16hl0, 19h25 21h55 G Pnx den- 
tree : 8 Î; 6 $ 4 25 $

ft"'*™ Heros 141 l3h * L 627 <3) 
"P"”' ,9h* ,!es Nuus fauves (31 13h45
9hin nVt *auche (41 15h15

I9h30 1492 Christophe Colomb 151 v f de
49* The Conquest of Paradise 16hl5, 21h30 
*•J'1 16h15 21h45 La SentmeUe I) 
16h45, 21h Pnx d entree 5$ 4.25$ 8$

GALERIES DE LA CAPITALE 1628-24551 Salle
1: Aladin 131 Dim 13h3ù. 15h30. I7h30 I9h30
2Ih35 Salle 2 Le cri des larmes (3) v f de
Crying Games Dim 12h45 14h55. 17h05,
19h 15. 21h35 16 ans Salle 3: L enrage (51 v f 
de Falling Down Dim 13h40. 16hl5 19h. 
21h2u 16 ans Salle 4: Des hommes d'hon- 
neur 14) v f A Few Good Men Tous les jours 
I8h45, 2lh25 G Salle 5 Retour au bercail 15) 
v f de Homeward Bound Dim 13h 14h55, 
16h45, 19h, 21h G Salle 6: Le garde du corps 
151 vf de The Bodyguard Dim 13h30, I6hl0,
18h55. 21h30. 13 ans Pnx d'entree: 8$ 
4.25 $

UDO (837-02341. Salle 1: La Florida () Dim
Lun 13h. I9h 21 h 15 G Salle 2: Chaplin 15) 
Dim. lun. I3h. 18h30 G. Les survivants (4) v.f 
de Alive Tous les jours 21h 15 13 ans SaUe 3 
Fais-moi danser 14) v.f de Smelly Ballroom 
Dim Lun !3h, I9h 13 ans Hoffa 141 Tous les 
jours 2 Ih 13 ans Salle 4: Parfum de femme 
141 vf de Scent of Woman Dim Lun I3h. 
I8h30 13 ans L'enrage (5) v.f de Falling 
Down Tous les jours 2lhl5 16 ans Salle 5 
Sommersby 14) Dim Lun 13h, I9h, 2th15 Pnx 
d entree : 8 $ : 5.50 $; 3 $

MIDI-MINUIT 1522-2828) Lèvres de feu (-)
I Ih05, !4h20, 19h Super Sexe vol. 5 (I 12h30, 
15h40, 20h20 Commando Cobra (-( 8h30, 
22h 10 Haute tension (-) 9h40, 17h30. 23h40 
18 ans Prix d'entree : 7 $
PARIS (694-0891). Le garde du corps (5) vf 
de The Bodygand. Dim 13H45, 18h45. 13 ans Le 
chêne (-) St f Dim 14h, 19h G Urga (2) Dim 
14h 15. 19h 15 G Hoffa 14) Dim 16h, 21h 13 
ans. Dracula (3) V f de Bram Stoker's Dracula 
vl Dim 16h 15 21 h 15 16 ans Le dernier des 
Mohicans 141 v.f. de The Last of The Mohicans 
Dim 16h30, 21H30. 13 ans Pnx d’entree : 
2.49$
SAINTE-FOY (656-0592) Salle 1: Fais-moi 
danser (4) v.f de Strictly Ballroom Dim 
I2h50, I5h, 17h 10. I9h20, 21h30 G Salle 2: Le 
jour de la marmotte (4) v f de Groundhog 
Day Dim 12h45, !4h55. 17h05. I9hl5, 2lh25.
G Salle 3: Les survivants (41 vf de Alive 
Dim I3h30, 16h05, 18h50, 21h25 13 ans Pnx 
d entree : 8 $ , 4,25 $
LES GRANDS EXPLORATEURS présentent fire 
vf terre d espoir et de passion de Mario In- 
troia Dim 19h Salle Albert Rousseau, 2410, 
chemin Sainte-Foy.

LE PALMARÈS

Cinquième Monde et Plan Nagua Soiree pu 
bbque d information et d «changes sur .es con­
ditions de vie des femmes de .a République 
Dominicaine Invitee Clara Baez de .a Coordi 
nadora des ONGs del Aéra de la Miner de Santo 
Domingo Elle est chercheure autonome demo 
graphe et statisticienne Mardi 19h30 Au 155 
boui Charest Est, salle S-2 Rens teT 5855 ou 
683-5723
L aulonhommie. centre de ressources sur la 
condition masculine Lund: 19h3 Groupe 
d entraide semi-ouvert Mardi 19h30 Cafe ren 
contre hommes Quelles sont mes dépendances ’ 
Mercredi 19h30 Groupe emotions groupe den 
traide semi-ouvert Vendredi 19h30 CafArt 
Expression du vécu par ia créativité Local de 
1 Aulonhommie, 1950, de la Normandie Pnx 
d'entree 2$ Rens et reservation 648 6480en 
tre 13h et 16h du lun au ven 
Info Rencontres. Lundi 13h30 Detente rea­
ille. défi Invitee Denise Lacroix psychothera 
peut* Centre Delphi» Maro.s. 300 nie de 1 En­
train, Samt-Augustin-de-Desmaures Un service 
de gardene est disponible sur place Pnx d en­
tree 3 $ gratuit pour les membres Rens 878- 
2674 Lorraine
Journée thématique a la Librairie Ulysse.
Dim lOh Italie Au 4 boul Saint-Cynlle Est 
Rens 529-5349
Club Aventure voyages Mardi Uh45 et 
12H45 Yemen Amphitheatre de l editice G En 
tree libre Rens Roger Berube au be 
Cours de mycologie. Mardi 19h45 la-s poly 
pores Invite Bruno Boulet et Leas Sirard Salle 
3408. 3e etage, pavillon Comtois, université La­
val Entree libre
Le Collectif d'Accompagnement a l'Accou­
chement Les Accompagnantes Mardi 19h30
Les soins au nouveau-ne Au 287 Chenier coin 
Canllon. Pnx dentree 5$ Reservation 648 
8355
Association feminine d'éducation et d'ac­
tion sociale. Mardi I9h30 Same et beauté au 
féminin. Invites Lucie Pellerin et lsabeiie Clou­
tier. Salle 20, Centre communautaire et culturel 
de Charlesbourg, 7575 boul. Henri-Bourassa 
Rens 628-8703 ou 626 2985 
Solidarité-Deuil d'enfant. Lundi 19h30 Les 
relations dans le couple et la sexualité Local 
9100. Centre hospitalier de l'universite Laval 
ICHULI, 2705. boul Launer. Sainte-Foy Rens 
523-9999
Les Mains d'Art inc. Mercredi 19h30. il. 
tration de Pierre Lanoie. pastelliste. Bibliothè­
que Marie-Victonn. 1935. rue Notre-Dame 
L'Ancienne-Lorette. Pnx d'entree 5 $; 3 $ pour 
les membres Kens 872-1066 
FATA (Femme qui aiment trop anonyme). 
Tous les mercredis 19h30. College St.Lawrence,

'90 Neree Trembiay Sainte-Foy local 349 
Rens 872 58»
L* Relais d Espérance Tous le» samedis 20b
Messe suivie de la some* de 1 Amitié Tous les 
lundis et jeud-s 13E30 Groupe des Hirondelles 
pour personnes se-,es isolées ou depressive» 
Te-» le» lundi» 19h309 Groupe de reflexion 
chrétienne Tous le* mercredis i9h3û Groupe 
d entraide et de support pour diverses aepen 
dances Tous les mardi» 19h30 Groupe de croi» 
sance spintuelle et psychologique Au 617 
Montmartre Rens 522 3301 
Café-rencontre femme» gaies Jeudi 19h3i 
CLSC Haute-ville local 104 Hens 641-0'84 
Bureau d'Animauon et d'information en Lo­
gement Seances d information pour les loca 
ta.res sur ta preparai.on aux auditions devant la 
Regie du logement Tous les jeudis 13h30 Au 
3”. rue du Pont Rens 523-6177 
La Mutuelle de services aux salaneslet) et 
cadre tient tous les jeudis 15h. une c.inique 
juridique sur les droits des salanesiesi ou ca­
dres Rens 527-358'
Souper amical pour personnes libres re­
groupées selon F age 'moms de 40 ans 40 50
ans plus de 50 ansi organise par Reception 
Michel Ange Possibilité ae danses Sam 19h 
Reservation obligatoire 628 2892 
Parler pour parler NJ. Cafe rencontre pour 
personne» seules, tous les dimanches de lOh a 
I3h Cale-croissant i4 $' musique possibilité de 
brunch Le BoeufTet du Saint-Michel. 1720,

' Michel Siiiery Rens. 682-8888 
Parler pour parler Tous les dimanches soirs 

d 22h30 Avec orchestre et amateurs 
Carrefour Liberté 2165 rue Robert -Giiïani 
Beauport. Rens 666 7056 
Rencontre parler pour parler tous les di 
manches de lOh à 13h a la Brasstheque du 
Carrefour Beauport Kens 623-3417 et 666- 
6726
Le Groupe Joie de vivre Dejeuner rencontre 
musical pour gens seuls Avec 1 accordéoniste 
Marc Hamel Dim a compter de lOh Restau­
rant 1 Envergure, Carrefour Masson boul. Ha 
me! Rens 623-6156 ou 874-3533 
Dejeuner pour gens seuls a tous les di­
manches a compter de I0h30 à la brasserie 1A- 
bat-Jour, 5150. boul l'Ormiere, Les Saules En­
tree libre Rens 871-2771 ou 623-6156 
Souper-rencontre du samedi pour personne 
seule de 40 ans et + Cafe restaurant l'Extra, 
640. Grande-Ailee Est Coût 20$ Rens : 649- 
1141
Souper du samedi pour gens seuls organise
par Louise Bergeron du Centre d Epanouisse­
ment aflecti! Tous les sam a compter de 18h3P 
au Restaurant Le Petit Bourgeois Coût 22$,
15$ pour les membres Heservauon 681-6801
Groupe Vie-Nouvelle d'emolifs anonymes
Tous les lundis 20h. Patro Roc Amadour 
Meditations d'Osho. Tous les samedis 8h à 9h: 
meditation dynamique au Gym O, 840 rue 
Saint Jean Coût 3 $ Rens 529 2634 ou 835- 
0751 Tous les lundis I8h a 19h: la meditation 
Kundalim au YWCA. 855. Holland. Coût 3$ 
Rens 683-0975 ou 640-0524 
Parents uniques Saint-Romuald. Dim 9h30 
Local du 271, chemin du Fleuve, Saint-Ro­
muald Rens: 839-1869 
L'Antre Amis inc. Mardi 19h30. Soiree d’infor­
mation Hotel Plaza, com Lavigene et boul Lau­
rier Rens 653-4010

LIVING ARTS INC. et les Entreprises Gesser présentent

pour la première fois à Québec

L’OEUVRE MAÎTRESSE
de

GERSHWIN

Mu.iqu» George GERSHWIN l ivret DuBose HEYWARD
Ou Rose HEYWARD ef Ira GERSHWIN

Hbb* sur la pière PORGY&« Oornthv «t ï>uBom HEYWARD

L opera PORGY and BESS est présenté intégralement sur scène dans une 
mi»» »n «Oiw d» WILL ROBERSON 

Chorégraphies : Kevin JEFF 
32 musiciens sous la direction de 

DAVID STAHL

line tournée de 35 villes américaines et canadiennes. 
Une occasion unique d'entendre des succès comme 

Summertime,
My Man 's Gone New,
It Ain't Necessarily So |n

et I Love You Porgy '
dans leur contexte dramatique.

Le dimanche 14 mars 1993
16 h et 20 h 30

SRC t|F Télévision 35 # - 45 # - 50 B (taxes Incluses)
Réduction de 10 S pour les etudiants et les aines

Grand Théâtre de Québec
Salle Louis-Fréchette 643-8131?

Conferences Notre-Dame de Quebec La

gu? A 1 »30 Sur?! La d*oîy a;., nation êccru 
nuqur t*t vKii.t let coût» pour lt*s lemmt*» 
Invitée Carolyn Sharp revue Relation» Ba&h- 
qut-caiheraie de Quebec Entree libre
La Chrysalide I centre de ressources en pen 
natalitéI Lundi I9h30 L approche sage Irinme 
au service de ta naissance Invitees Andree Va. 
aère» Raymonde Gagnon et Suzanne Heiene 
Lemieux sage» temme» Au 2721 General- 
Tremblay Sainte Foy Pnx dentree 10$ 16$ 
pour le couple Rens 658 6893 
Communauté bahaie du Canada. Vendredi 
19h3û Comment je vis le» enseignements de ma 
religion’ Invites Diane Bergeron et des repre 
sentants de ditlerentes religions Centre bahai 
de Quebec '5 rue d Auteuil Entree libre 
Rens 692 3955
Carrefour Familles Monoparentales Mardi 
20h La preparation des rapports d impôt de 
particulier imonoparenlalei invites Louisette 
Dumontier Real Fortier et Steve Lapierre Pnx 
dentree 3$ 1$ pour les membres Mont Saint 
Aubert, 9080 boul du Jardin. Charlesbourg 
Rens 623 4509
Centre 1 Ere de Cristal Jeudi -o ,; 
ment équilibrer le masculin et le leminin Ying 
Yang Au 2850, chemin Sainte Foy Rens b50
6499
Colloques scientifiques de Forêts Canada,
region du Quebec lOh Le programme BOREAS 
Invite Dr Har.k Margolis, laiulte de (orestene 
et de geomatique université Laval Centre de 
forestene des Laurenudes. 1055 rue du Peps 
Sainte Foy Entree libre Rens 648 3927 
La Société de géographie de Quebec M 
di 20h Un evenemeni insolite en 1724 une vie 
de 1 iroquoise Katen Tekakwitha publiée a 
Mexico Invite Paul Bouchard pnfMMUl n 
traite d histoire du monde hispanique à 
Avec diapositives College Saint Charles Car 
mer. salle Jean Paul-Tardif 1150 Saint-Cynlle 
Ouest, entree par la rue Joffre Pnx d'entree 
3$ Rens 524-2032
Association des archéologues du Quebec
Mercredi 20h La maison Aubert de la Che 
naye un hôtel particulier du XVIle siecle ln 
vîtes Serge Rouleau et Celine Cloutier, ville de 
Quebec Société histonque de Cap Rouge. Cen 
tre municipal de Cap-Rouge, 4473, Saint Félix 
Cap-Rouge. Rens William Moss (522-59671 
Michel Plourde (683-11741 ou Serge Rouleau 
1660-14941
L Association des femmes de carrière du 
Quebec métropolitain inc. Mercredi 18h Soi 
ree Gala Titre cf Excellence 1993: Hommage à la 
femme cadre, à la femme entrepreneure et la 
femme professionnelle des regions 03 et 12 
Hôtel Loews Le Concorde Prix d'entree 50$ 
Cercle Cervantès-Camoens. Lundi 20h30 
Conference en portugais Uma Otra Africa lune 
autre Afrique! Invitée Lidia Marques, profes 
seur au departement de langues et linguistique

de ! université Laval .Amphitheatre OA du pa 
v... <r ae Xonuvà de 1 université Laval Ren» 
Fabiola Body au 671 5599 ou 653 3691
l f nlraide pour femmes La discipline Kens 
M M 123 M’1 .'u Mme L Heureux
i529 1261'
Maison de 1a famille A R C Tout le» di
manches JOh Entants adultes d alcoolique» 
et ou de lamdle» dystonctionnelies (EADAi 
Lundi» 19h, 1 inceste briser le silence Jeudi 
!3h Apprendre a découvrir se» valeur» Au 595 
2e Avenue Ren» 529-0263 
L Association des f amille» monoparentales 
de Saint-Mathieu Vendredi 20h30 Comment 
perdre pour gagner Invite Jacques Gelmas Au 
1 XX Bar le Duc Sainte Foy Fnx d entree 3$ 
1$ pour les membre» Kens Pauline'b5J 8105' 
la Société histonque de Cap-Rouge Mercre 
u. 20h La Maison Aubert de U Chenaye un 
hotel particulier du XVUle siecle Invite» serge 
Rouleau et Celine Cloutier Salle du conseil au 
Centre municipal de Cap Rouge 44'3 rue 
Saint Felix Cap-Rouge Entree libre 
Association québécoise des gens séparé» et 
divorce». Lundi 19h L impôt et vous Invite 
Rejear, Lacroix c a Salle du Parrainage St An 
drè 2121. boul Baslien Neutchatel Rens 845 
3110
Société d'horticulture de Quebec Mercredi 
20h les pesticides Salle Saint Albert le Grand. 
3065 Je Avenue Ken» Rose Heiene tlawey au
522-1706
les conferences Claudia Rainville Mardi
I9h30 Réussir sa vie de couple Auberge des 
ikmvemeure 3030 boul launer sainte Foy 
Pnx dentree 10$ Rens 654 0457 
Source Vives familles monoparentales de 
Beuaport. Mardi 19h30 La solitude un tern 
toire habite Invitee omette Boisvert Academie 
Croissance personnel Pavillon Royal 33b5 
chemin Royal. Beauport Pnx d entree 2$ 
Rens Michele Marcoux au 667 8121 
Centre de santé globale Atlantis. Jeudi 20h 
la’ signe astrologique du Relier Invite Marcel 
Charland astrologue Au 1229, Chanoine Morel, 
local 114, Sillery Prix dentree 10$ Rens b83 
5588
Sonete de genealogie de Ouebec Mercredi 
19h30 L Hôpital general de Quebec depuis ses 
debuts Invitee soeur Juliette Cloutier Pavillon 
Louis Jacques-Casaull, 1210, avenue du Sémi­
naire, salle 3155
Association des célibataires du Quebec Mer
credi 19h30 Comment reconnaître mon aegre 
de maturité Invite Real Onellet psychothera 
peute Restaurant Normandin, 709, boni Cha 
rest Ouest Pnx d entree 8$ Rens 525 9703

1 Association des familles Poliras organise
un voyage en France pour les membres et leurs 
all.e» au 23 août au 9 septembre Kens i819' 
3’8 4'95 ou I5I4I 589 3103 ou écrire a 2052 
Marguerite d Youville Trot» Rivieres t-3J JL8 
Tous les Guigras qui aimeraient c, nuaitre 
1 histoire de leurs premiers sncetres peuvent 
maintenant se procurer une biographie de KX> 
pages sur ilharle» Guigras et Françoise Amyoi 
eente par Hsymond Guigras . out 10$ 1 ou 
vrage est en vente s 1 AMOcsation des Gmcras 
725 Saint Joseph Est Place Cartier, local 48 
Rens 523-1833
1 Association des familles Cloutier organise
une sortie a la cabane à sucre le samedi 27 
mars de lOh a 15h a la Cabane cher H yer de 
Saint Prosper Animateur Andre Clavier Ke 
nervation (418' 328 8610 
L Association des familles Cantin d Amen 
que du Nord organise un diner a la i ibane 
sucre le dimanche 21 mars Tous les Cantin et 
leurs anus sont invites a 1 Erablière Gérard Ma 
rois 4194 rue Noire Dame Saint Augustin 
Coût 15$ 10$ pour les 5 le ans 5$ pour :es J 5 
ans Rens 627-3225
Les Descendants de Rene Duchesneau du
Sansregret organisent une partie de sucre an 
nuelle le 3 avnl a la Cabane Che2 Roger de 
Saint Prosper de Champlain Kens Alfred Du 
chesneau au 651 4806 ou Theresc Duchesneau 
au 872 2139

•UUuJ

1 Association des tamilles Durand organise 
une sortie a la rabane a sucre L Erablière du 
Lac, le 3 avril pour un diner chez Léo et Robert 
Pronovost au lac lVrohaude a Saint Tite Coût 
10$, 6,50$ pour 7-12 ans 3,50$ pour 2-6 ans 
Reservation Renee (847-69031 ou Martin (651- 
62781

GUIDE CINÉMA CINEPLEX ODEON
PLACE CHAREST 14-20 ANS: 4 AaA 

TARIF JKUNSSSI OtUUf
En tout Mips, à rexetpto* dss cinéspécial mante à A2SS 8 des aubnses sur mm» à SbOS

SiT!'»-:.-: l'.r.T.n.m a.. arrraT^i
1 1

LA FLORIDA
Dlm lun : 13:00 - 19 00 - 21 15

I A FLORIDA 
13 30 - 16 OO 19 00 • 21:2» 
CHAPLIN (G» 18 4b 21 1b 
QUELLE FAMILLE (13 *\
13:30 - 16 OO - 19 10 - 21.40 
LE JOUR DE LA MARMOTTE (G)
13 50 - 16 30 ■ 19 20 21 3b 
FATALE (16 ♦> 13 45 - 21 50 
AGAGUK (13 ♦)
14 30 17 00 - 19 35______________
PARFUM DE FLMMF (13 ♦)
14 00 18 40 - 21:40 
L ENRAGÉ (16 4)
14 15 - 16 45 • 19 35 • 21 55______
SOMMERSBY (G) v française 
13.40 - 16 10 19:25 - 21:55

LE CLAP
2360 ch Ste-foy. Sle-foy 6SO-CLAP
LES NUITS FAUVES (13 4)
13:45 - 19:10__________
L.627 (13 4) Ven. sam. dim 13 30 - 19 00
Lun. mar: 16:00 - 21 00
Mer )eu 13 30 - 19:00________

Mar mer jeu 19 00 - 21 15 
CHAPLIN (G) Dim (un 13 00 -18 30 
Mai mer |eu 18 30
LES SURVIVANTS (13 ♦) Tous les |ours 2115 
FAIS MOI DANSER (G)
Dim lun 13:00 19 00
Mar mer jeu 19 00
HOFFA (13 4) Tous les |ours 21 00
PARFUM DE FEMME (13 ♦)
Dim lun 13 00 - 18 30 
Mar mer jeu 18 30 
L ENRAGÉ (16 4) Tous le* (ours 21 15 

SOMMERSBY (G)
Dim lun 13 00 19 00 - 21 15 
Mar mer (eu 19.00 - 21 15

til®

Randonnées

Club de man he de Beauport Amount hut 
depart a IOh du Centre administratif 643. du 
Cenacle Beauport Mercredi depart a 19hJ0 de 
Recule lu primerose 155 Bessette, Beauport Le 
21 mars INqiart à lOh de l arena Marvel Be 
dam rue du Fargy Beauport Coût l$ gratuit 
pour les membres et les moins de 18 ans Rens 
Diane Dufresne (666 6125) ou Roger Savant 
1663 99391

Club de marche de Quebec Marrhe guidée 
dans le secteur Sillery Foulon Depart a 19h30 
mercredi de I hotel de ville, rue Maguire Coût 
I $ gratuit pour les membres Aussi vendredi 
marche en foret d environ deux heures au Cen 
tre de ski de fond Charlesbotug 375, Saint 
Alexandre, Charlesbourg Depart a I9h30 Coût 
J$ 1$ pour les membres Kens 626 6348 
IAdrien ou Raymondel et 849-6021 (Andreel

Marchés aux puces

Le Y.W.C.A. de Quebec »*st à organiser son 
marche aux puces qui se tiendra les 2. 3 et 4 
avril Invitation a lain* parvenir des articles tels 
vêtements, jeux articles ménagers, livres, bi 
joux etc Au 8f>5, Holland 
La Communauté Agape de Quebec Inc. Bazar 
au sous sol de leghse Samt-Roch Dim. llh a 
I8h

FAMOUS PLAYERS

GALERIES DE U8-24S5 
LA CAPITALE ★d.
5401 Bout, de» Galerie»

ALADDIN (V F ) (G)Dolby
1 30 3 30 5 30 7 30-9 35
LE CRI DES LARMES (16») Dolby
12 45 2 55 5 05 7 15 9:35
L'ENRAGE (1b«| Dolby 
1 40 4 15 7 00 9 20 
MAMAN J Al ENCORE RAîl (G) 
1 45 4 10 Oolby
DESHOMMLSO HONNEUR (G)
6 45 9 25 Dolby
RETOUR AU BERCAIL (G)Uoiby 
t 00-2 55-4 45-7 00 9 00 

P LL GARDE OU CORPS (13») Dolby 
1 3Q-4 10 0 55 9 30

I _STE-FOY www*
2500 Boul. Laurier c» iq

FAIS MOI DANSER (G)
12:50-3:00-5:10-7:20-9:30
LE JOUR DE LA MARMOTTE (G)
12 45 2 55 5 05 7 15 9 25
LES SURVIVANTS (13c)
1 30-4 05-6 50-9 25

^n|E
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LE PLUS GRAND TRIOMPHE AU 
BOX OFFICE FRANÇAIS DEPUIS 10 ANSI 
Plus de 3.7 millions de spectateurs en 6 semaines. 
Un grand film, comique s'en vient...
maoiun
IL BRILLE POUR TOUT LE MONDE

ont le plaisir d'inviter 
400 personnes à 

l'avant-première d'un filmôlCFP

tlroie

ALBIN TERZIAN
présente

CHRISTIAN CLAVIER 
JEAN RENO 

VALERIE LEMERCIER
dans un film de 

JEAN-MARIE POIRÉ

us m imv\
IIS MC SONT PAS NÉS D'HTCRA

'vli?'

LUNDI 
LE 29 MARS
------AU CINÉMA------

DES GALERIES 
DE LA CAPITALE

•uconcours début» î* Faites parvenir le coupon-réponse: Concours «Les Visiteurs» Québec 
13 rnars pou^ m tf rmintr
i* 22 mars 1993 a/s: C/FP Distribution, C P 5135, suce. St-Laurent, Montréal (Qc) H4L 4Z7
• lac-Jimiês du coupon
d* pïdicipatior laits i ^ Nom:___________________________________________________ ____________
main acceptes
• te texte des leqiements Adresse:________________________________________ _
lelafs à ce concours
est disponipie chez u.n.
C/FP Odblbvbon. * '---------------------------------------------------------------------------------------
•laxaieuf despn» ofierts Code nostat 
esta environ $ 2700.0C Goae postai.. Tél.:

e 4
t
• \ i i
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La voix du 
bon sens

nouvelles directives du ministre de l’Immigra­
tion Bernard Valcourt amènent le Canada parmi les 
pionniers mondiaux, en matière de traitement des 
femmes requérantes du statut de réfugiées.

En définissant dans le détail les regies qui doivent 
inspirer l’interprétation généreuse d’un paragraphe de 
la Loi sur l’immigration quand il s’agit des femmes qui 
cherchent refuge au Canada, Ottawa regie en partie un 
problème qui devenait gênant pour les défenseurs de 
l’honneur canadien en matière de droits humains.

Désormais, les commissaires qui entendront les re­
quêtes de femmes qui se disent menacées dans leur 
pays d’origine, pourront s’appuyer sur le nouveau docu­
ment pour être plus compréhensifs.

C’est que le monde a bien changé en 50 ans ; même 
les Nations unies révisent leur definition de ce qu’il faut 
entendre par « droits humains ». La question vient d’étre 
soulevée lors d’une conference tenue a Montréal la se­
maine demiere. au cours de laquelle l’UNESCO, par sa 
sous-directrice générale, la Canadienne Francine Four­
nier, a soumis un plan d’action dans ce sens.

La fin de la Guerre froide et les grands chambarde­
ments qui ont suivi n’ont pas effacé de la surface de la 
terre les scandaleuses atrocités ; les drames de l’an­
cienne Yougoslavie, du Moyen-Orient, du Cambodge ou 
de l’Afrique nous le rappellent. La dernière partie du 
XXe siècle soulevé déjà des problèmes d'un autre ordre 
qui. auparavant, échappaient a tout le monde.

La soif de liberté des peuples et leurs aspirations à un 
monde meilleur et plus sécuritaire restent a l’origine des 
grandes migrations. Les fanatismes religieux et les na­
tionalismes exacerbés multiplient les victimes que l’on 
voit arriver aux frontières des pays libres qui réalisent 
alors l’urgence de revoir leurs procedures d'accueil.

Mais on a vu ici se multiplier les menaces d’expulsion 
contre des femmes réfugiées parce que certains com­
missaires chargés d’entendre leurs requêtes se canton­
naient derrière la lettre de la loi. Les nouvelles directives 
les inciteront a reconnaître que dans certains États du 
monde ne partageant pas notre culture, une femme in­
soumise risque mort, persecution ou discrimination.

Désormais les menaces de mauvais traitements « par 
la parenté ou a cause d’elle » et l'absence de protection 
par l'État constituent des dangers à considérer. Tout 
comme les risques encourus pour avoir défié des cou­
tumes, obligations, lois et pratiques injustes selon nos 
normes : port du voile, conséquences de viol, mutilation, 
manage imposé, lapidation, sterilisation forcée, etc.

La Commission de l’immigration et du statut de réfu­
gié rappelle que le Canada a signé des conventions 
internationales et normalement, on aurait pu se passer 
de ces explications. Mais le problème était — et reste — 
ceux qui doivent appliquer les conventions.

Malheureusement on continuera de s’en remettre a 
des «commissaires» ou «juges» théoriquement indé­
pendants mais pas toujours bien formés, ni informés de 
ce qui se passe ailleurs dans le monde. C’est a ce niveau 
qu’il faudra intervenir la prochaine fois.

Un autre pan du problème persiste : celui des 
femmes qui ont suivi un mari dont le comportement 
devient incompatible aux moeurs canadiennes. Le dra­
me surgit lorsque les difficultés d’adaptation ou une 
intégration mal réussie réveillent une violence inconnue 
au sein des familles en processus d’acclimatation.

Par exemple, on a vu a Québec une réfugiée guaté­
maltèque. battue par son conjoint et qui s’est retrouvée, 
après avoir décidé d'échapper à cette violence, dans un 
no woman's land legal qui pourrait signifier son expul­
sion, même si dans son pays, des membres de sa famille 
ont été assassinés pour des motifs politiques.

Pendant ce temps, le batteur de femmes pourrait 
rester chez nous. Ou est la logique du principe de justice 
que l’on pretend appliquer ? Parce que le bon sens n’est 
pas évident pour certains fonctionnaires, il faut l’inter­
vention du ministre pour l’imposer. Est-ce normal ?

MARTINE R -CORRIVAULT
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Une ingéniosité inutile
V

AXjL défaut de vouloir vivre ensemble, 
les membres de la Communauté urbaine de 
Québec se montrent au moins ingénieux 
quant aux regies qui leur permettraient de 
coexister a peu près calmement dans la 
même structure. Leur belle ingéniosité 
risque cependant de ne les mener nulle 
part. Tant qu'ils ne considéreront pas la 
force et l’unité de la region comme une 
urgence et une nécessite, jamais, en effet, ils 
ne seront sensibles et ouverts aux propo­
sitions émanant des autres municipalités. 
Négocier devient même une perte de 
temps.

Prenons, comme hypothèse de travail, 
la proposition aussi nuancée que complexe 
de la mairesse de Sainte-Foy et essayons 
d’entrevoir ce qui risque de lui arriver. Selon 
Madame Boucher, mieux vaut, dès le dé­
part, dépouiller la ville de Québec de son 
veto. Tout le monde, d'après elle, s’en 
trouvera mieux, puisque personne ne pourra 
tenir les autres en otages.

Ce « détail » réglé, les décisions se 
prendraient, toujours selon cette hypothèse, 
à une triple majorité: majorité des 13 
maires, majorité de la population, majorité 
du potentiel fiscal. A cela s’ajouterait, au 
plan regional, un recours auquel la popula­
tion représentée par madame Boucher a 
beaucoup recouru récemment le référen­
dum (il va de soi que je résume)

A peine insérée dans le débat public, 
une telle proposition déclenche aux quatre 
coins de la région d'innombrables et sa­
vants calculs. Tel maire veut vérifier le sens 
exact de « potentiel fiscal » et se demande 
si l'évaluation des edifices gouvernementaux

Laurent

LAPLANTE
en fait partie. 1 el autre regarde les 
courbes démographiques et prédit évidem­
ment un accroissement du poids de la 
banlieue aux dépens de la capitale propre­
ment dite. Tel autre avance qu'une telle 
formule, loin de favoriser la concertation ré­
gionale, la rendra plus pénible encore:
« Si, en effet, une municipalité accroît son 
poids à la table de la CUQ en accroissant 
son potentiel fiscal, comment en arrive­
rons-nous à regrouper nos parcs indus­
triels ? » Question sans réponse.

Aucune de ces réticences, me di- 
ra-t-on, n’est insurmontable. Je le sais très 
bien. Mais je sais aussi que, dans le climat 
actuel, la plus futile des objections suffit am­
plement a bloquer la réforme. Le style et 
le comportement des maires et des mai­
resses compliquent, en effet, le deroule­
ment du dialogue autant et plus que ne pour­
raient le faire les propositions 
elles-mêmes.

Je n’en veux comme illustration que la 
marge qui sépare la proposition avancée par 
Sainte-Foy et le style de gouvernement 
pratiqué par madame Boucher. Comment 
prêter foi aux déclarations favorables a la 
concertation régionale quand fusent les pro­
pos acerbes a l’endroit de la mairesse de 
Sillery a propos de problèmes de voirie et à 
l'égard du maire de Quebec dont l’« arro­
gance » serait constante et bien connue ?

A

Comment envisager sereinement le re­
cours a des référendums régionaux quand 
celle qui les propose vient de déséquili­
brer le sien en defendant sa thèse à coups de 
fonds publics ? Quand un tel fossé sépare 
le discours de la pratique quotidienne, le 
risque est grand que les interlocuteurs ba­
sent leur appréciation sur ce qu’ils voient 
plus que sur ce qu’ils entendent.

Je ne jette pas la pierre a madame Bou­
cher. On pourrait s’adonner au même exer­
cice à partir d’autres mairies. Quand, par 
exemple. M. L’Allier vante la concertation 
régionale, mais reclame du même souffle 
un moratoire sur la construction scolaire 
dont la rive sud a pourtant besoin, la 
même contradiction s’observe entre le voeu 
abstrait, qui ne coûte rien, et la pratique 
quotidienne, seule credible.

Le pire, c’est que la région de Québec 
s’enferme ainsi dans une alternative dont 
nous ferons tous les frais. Ou bien le mor­
cellement des volontés, des perspectives et 
des ressources continuera de priver la ré­
gion de Québec du poids qu’elle mérite, ou 
bien un certain type de regroupement 
nous sera imposé d’en haut par le gouverne­
ment québécois.

Dans le premier cas, aucun des grands 
problèmes qui confrontent la région, qu'il 
s’agisse du port, de l'aéroport, du trans­
port routier et ferroviaire des voyageurs et 
des marchandises, ne trouvera sa solu­
tion. Dans la seconde hypothèse, on nous 
imposera des structures qui colleront mal 
a nos aspirations et que. de toute maniéré, 
nous n’aurons pas mis au point 
nous-mêmes.

Si nous ne voulons pas vivre ensemble, 
aucune structure ne conviendra.

Notes de Jecture

Les Américains tombés en pâmoison devant l’Europe

Raymond
GIROUX

D épnmes peut-être par 
I état de délabrement de leur 
économie, les Américains 
semblent maintenant pâmes 
par l’Europe nouvelle qu’ils 
croient découvrir, dans une 
rage a mi-chemin entre la ja­
lousie et l’admiration, dans le 
contexte de l'unification du 
vieux continent.

Journalistes et écono­
mistes partagent cette frénésie 
que les Européens eux- 
mémes. en dehors des cercles 
privilégiés de Bruxelles, au­
ront sans doute quelque diffi­
culté a comprendre Car les 
éloges pleuvenf Du Massachu­
setts Institute of Technology, 
Lester Thurow y a trouvé le 
vainqueur de la course eco­
nomique a partir du tournant 
du siecle

La Maison Europe* 
écrit-il, se révélera la superpuis­
sance du XXIe siecle, devan­
çant autant les Etats-Unis que le 
Japon. Pourquoi 1 Parce que 
« c'est une vieille leçon de l'his­
toire que les regies du co- 
merce sont fixées par ceux qui 
contrôlent l’accès au marche 
le plus vaste ».

I-a fin du communisme 
bouleverse les données, certes, 
mais donne l’occasion a l’Eu­
rope d'amorcer une poussée 
majeure l,es économies ex­
communistes démarrent sans 
les infrastructures néces­
saires au bon fonctionnement 
d’une économie de marche, 
constate l'economiste.

Elles tentent en outre de 
réussir ce que le monde capita­
liste n'a jamais su faire, soit 
instituer le jeu du marché en y 
faisant regner la justice. Car 
a l’Ouest, rappelle Thurow, le 
jeu a commencé par dix siè­
cles d’échanges de coups de bâ­
ton.

Aussi bien admettre tout 
de suite que les prochaines an­
nées seront difficiles a l'Est.
Mais l'histoire a connu fort peu 
de marches triomphales vers

la richesse, le Japon constituant 
l’exception qui confirme la 
règle. L’Europe occidentale doit 
donc soutenir les pays ex­
communistes pour les intégrer 
dans l'économie internatio­
nale

Concrètement, affirme 
Thurow, le GATT et les négo­
ciations pour son renouvelle­
ment sont morts parce qu'ils ne 
correspondent plus a la réa­
lité. Le monde commercial se 
partage maintenant en trois 
entités a peu près égalés — Ja­
pon, États-Unis, Europe — et 
la liberalisation maximale des 
échangés exige une coordi­
nation des politiques économi­
ques et financières quasi 
utopique.

Iæs nouveaux blocs — la 
triade, pour utiliser un qualifi­
catif de plus en plus répandu 
— pratiqueront plutôt entre eux 
un type de commerce dit ad­
ministré, libre sans l'être vrai­
ment

Ijc nouveau gouverne­
ment américain, élu apres la re­
daction du livre, s'oriente 
vraisemblablement dans cette 
direction sous les conseils de 
l'auteur, notamment, ce qui si

gnifie la fin de l'ultra-libera- 
lisme philosophique.

Se retrouvant sur la 
même longueur d’ondes, les 
trois Grands ensembles 
pourront sans doute réformer 
plus facilement les méca­
nismes de l’économie 
internationale.

I.es Américains devront 
cependant abandonner leur re­
cette facile qui consiste a 
consommer beaucoup tout en 
investissant peu, et privilé­
gier exactement le contraire Ils 
devront également assurer 
une formation de qualité pour 
leurs jeunes qui ne fréquen­
teront pas les plus grandes uni­
versités du pays.

Thurow invite les Japo­
nais a modifier eux aussi leurs 
habitudes pour ne pas de­
meurer un peuple pauvre dans 
un pays riche, ce qui exige 
des investissements massifs 
dans la construction de loge­
ments et dans les travaux pu­
blics. ce qui exige de nouvel­
les pratiques en matière de 
droits de propriété et d'utili­
sation des sols.

Axel Krause, journaliste a 
l'International Herald tribune.

écrit de son côté un éloge en­
core plus dithyrambique de la 
construction européenne La 
Renaissance** se présente 
comme un grand reportage 
au cours duquel Krause a visite 
le continent en long et en lar­
ge. interviewant aussi bien les 
grands bonzes de l’économie 
et de la politique que des ci­
toyens ordinaires.

Son enquête débouche 
sur le verdict suivant : le défi 
américain tellement craint 
dans les années I960 n'a plus 
cours. l.e monde a assisté a 
un renversement progressif des 
rapports de puissances.

Tout comme l’économiste 
Thurow, le journaliste recon­
naît un moment cle dans l’é­
volution de l'Europe et de ses 
rapports au monde : la chute 
du mur de Berlin, le 9 novem­
bre 1989, a tout change.

La guerre froide était ter­
minée, l’Union soviétique ne 
comptait plus, la France de­
vait reagir face a la renaissance 
d une Allemagne unie Les 
deux voisins échangèrent l'u­
nion économique et moné­
taire souhaitée par Paris contre 
l'union politique désirée par

Bonn Les Américains n'avaient 
rien vu venir.

Le processus d'intégration 
européenne est maintenant ir­
reversible, maigre les obsta­
cles qui surviendront encore au 
fil des ans. L'appréciation 
que fait Krause de l'attitude de 
la Grande-Bretagne, dont il 
croit que tous les gouverne­
ments futurs soutiendront 
l’Europe, soulève cependant 
quelques interrogations.

Iæ premier ministre John 
Ma jor a même perdu le contrôle 
sur son propre parti, dans le 
débat sur le traite de Maas­
tricht.

Mais gageons que le prag­
matisme aura raison de l’insula- 
nsme traditionnel des Bri­
tanniques, et que l'Europe sera 
vraiment une superpuissan­
ce au prochain siecle.

* Thurow, I.ester. La Mai­
son Europe. Superpuissance 
du XXle siècle. Paris, Cal­
mann-Lévy, 29(1 pages.

** Krause, Axel, la Re­
naissance. Voyage a l'inferieur 
de l'Europe. Paris, Editions 
du Seuil, 370 pages.
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L’ENTREVUE

> l'es Casgrain, directeur de la recherche à Info-Secte

Les sectes comblent le vide laissé par le catholicisme
Yves Casgrain est directeur de la recherche à Info- 
becte. un organisme de documentation et de consulta­
tion sur la pensee sectaire fondé en 1980 et très solli- , 
cite depuis les événements de Waco, au Texas, et de 
Sainte-Anne-de-la-Perade, au Québec, mettant en eau- | 
se deux sectes : les Davidiens et l’Ordre du temple 
solaire. Monique Giguère l’a rencontré jeudi, à Québec, 
lors de son passage devant la commission parlemen­
taire sur les therapies alternatives.

LE SOLEIL : Si l'on en croit la théorie du millénarisme, les fins de 
millénaire sont particulièrement propices à l'éclosion de groupes 
a=nçant la fin du monde. A quoi vous attendez-vous d’ici l’an

M. Casgrain : L an 2000 a toujours fasciné et dans la fascination, on 
trouve a la fois de la peur et du rêve. La peur de l’apocalypse et le rêve 
d un monde nouveau. Je ne suis pas prophète, mais plus l’an 2000 va 
approcher, plus nombreux seront les groupes qui prétendront que le 
changement de millénaire va apporter de grands bouleversements 
climatiques, la fin des temps et l'emergence d'une humanité nouvelle. 
Ces groupes, dont on va de plus en plus entendre parler, ont cepen­
dant tendance à plafonner autour de 100 à 150 adeptes, enfants 
compris. Je ne crois pas que cette éclosion de mouvements ait une 
incidence dramatique sur la société.

Q. : Le phénomène des sectes est-il la consequence du déclin de 
l’Eglise catholique ?
R. : Le spirituel et l’irrationnel font partie intégrante de l'être humain. 
Au Quebec, comme dans tous les pays marques par l'emprise de 
l’Eglise catholique, cette dimension est importante. Or, si puissante si 
longtemps au Québec, l'Eglise catholique a perdu sa place très très 
vite, presque sans transition. Le changement a été draconien. En 
perdant sa force d'attraction, l'Eglise catholique a laissé un trou 
béant. Dès lors des mouvements sont apparus pour combler ce vide 
dont la nature, c’est bien connu, a horreur.

Q. : Combien y a-t-il de sectes au Québec et combien peuvent être 
considérées comme potentiellement dangereuses ?
R. : On compte un millier de sectes au Québec, mais le mot « secte » 
est un mot-piege parce qu'il n’y a pas mille mouvements dangereux 
au Québec. C’est le cas d une minorité, du moins je l’espère. Ces 
sectes, on peut les regrouper en cinq grandes familles :
1 D'abord, il y a les mouvements qui se rattachent à la mouvance 
judéo-chrétienne comme les Témoins de Jéhovah qui comptent 
20 000 membres au Quebec. Le problème avec les Témoins de Jeho­
vah. c'est leur rigidité, leur refus de tout compromis. Selon eux. la 
société et ses institutions sont dominées par Satan. Leurs jeunes 
fréquentent la même école que les autres enfants, mais avec dans leur 
sac une liste d’interdits comme la danse et un cahier d’obligations 
comme le porte-à-porte.
2. Ensuite, il y a les mouvements ésotériques comme l’Ordre du 
temple solaire a La Perade et dans les Laurentides. Ce sont des 
groupes qui considèrent la realite comme une façade derrière laquelle 
se cache une vérité que la secte interprète à sa façon.
•L Puis, il y a le courant Nouvel Âge qui associe des croyances aussi 
eparses que la foi en Jésus et en la réincarnation, qui intégré le 
courant Vert et l’ésotérisme. Le Nouvel Âge, c’est un mélange de 
croyances orientales et occidentales. Sa plus célèbre illustration au 
Quebec est la Cité écologique de 1ère du Verseau axee sur l’agricul­
ture biologique et l’alimentation naturelle. La faillite et les dénoncia­
tions de 1990 ont stoppé son évolution, mais la Cité continue de 
vivoter. 11 reste une centaine d’adeptes à Ham-Nord. Mais on ne sait 
pas ou est passé Michel Comellier. le PDG-gourou.

4. Vient ensuite le mouvement fondamentaliste regroupant les pente­
côtistes. les baptistes. les evangelistes Les Pro-Vie sont issus de ce 
mouvement chrétien fondamentaliste qui fait une interpretation 
rigide de la Bible. L'attitude de chaque groupe depend beaucoup du 
pasteur qui donne le ton.
5 Enfin, les mouvements mixtes comme les Raeliens au nombre de 
5000 au Canada, dont 40(H) au Quebec Fonde par Rael, un tenant de 
la liberté sexuelle qui disait que tout était permis dans la voie de 
1 épanouissement pourvu que les partenaires soient d’accord, ce grou­
pe s appuie sur la Bible et sur une vente cachee revelee à Rael lui- 
mème par un extra-terrestre
Les deux groupes dont les gens se plaignent le plus a Info-Secte sont 
les Témoins de Jehovah et l’Eglise de scientologie Mais il ne faut pas 
mesurer les craintes que suscite un groupe au nombre d'appels. Au 
plus fort de la crise qui a secoue la Cite écologique de Lere du 
Verseau, notre Centre n'a pas reçu plus d'une dizaine d’appels.

Q. : L’autoritarisme apparaît comme une constante des sectes. Est- 
ce a dire que la démocratie est ennemie des sectes qui ne peuvent 
se développer que dans un cadre rigide et coercitif?
R : Les sectes en general n’aiment pas la démocratie. A titre d’exem­
ple, les Raeliens veulent imposer la geniocratie, c’est-à-dire le pouvoir 
des genies. Comme tous les groupes fondamentalistes, les Témoins 
de Jehovah non plus n’aiment pas la démocratie parce que le pluralis­
me permet l’éclosion de tendances sociales qu’ils considèrent péche­
resses comme l'homosexualité, l’avortement, le travail des femmes. 
En plus de produire le chaos, la démocratie est aussi considérée 
comme une menace dans la mesure où elle permet l'apparition de 
factions rivales. Tant que ces groupes demeurent marginaux, ils sont 
comme des moustiques. Ils ne constituent pas une menace pour la 
société. L'important est qu'ils ne deviennent pas une force politique 
évidente comme aux Etats-Unis où on trouve des sectaires au sein 
même du Congrès.

Q. : Pourquoi les femmes se retrouvent-elles si souvent psychologi­
quement et sexuellement asservies à l'interieur des sectes ?
R. : La femme à travers les siècles a toujours été comme une espece 
de victime. C est comme une tradition et les sectes n’y échappent pas. 
Dans un mouvement qui se dit détenteur de la vérité, c’est encore 
plus difficile. La femme est souvent releguee au rôle de servante. Ire 
mouvement féministe a fustigé l'attitude de l’Eglise catholique envers 
les femmes, mais n’a jamais adressé de reproches à ces groupes-là 
plus autoritaires et plus fermes que l'Eglise. Le discours féministe n'a 
pas évolué. Les sectes ont tendance en général à ramener et réduire la 
femme à son ancien rôle de procréatrice et d'objet de plaisir.

Q. : Quel lien faites-vous entre les therapies alternatives et les 
sectes ?
R. : L’approche globale du corps prônee par le Nouvel Âge amène 
beaucoup de thérapeutes a cheminer du physique au spirituel avec 
leurs clients, ce qui risque d’entrainer des débordements si le théra­
peute ne respecte pas une éthique. Le fondateur de l'Ordre du temple 
solaire, Luc Jouret. est un obstétricien qui a bifurque vers l'homéopa­
thie, puis vers la spiritualité. 11 a fini par amalgamer spiritualité et 
médecine.

Q. : Que pensez-vous des attitudes des ministres Marc-Yvan Côté et 
Claude Ryan vis-à-vis des therapies alternatives et des sectes 
religieuses ?
R. : Pas plus que le gouvernement, ce n’est notre voeu que des fiches 
soient montées sur ces groupes. Je suis d'accord avec le ministre 
Claude Ryan qui refuse de partir en croisade contre les sectes. Mais 
comme pour les corporations professionnelles, on pourrait faire une 
photographie des mouvements sectaires pour connaître l’état de la 
situation. Les propos que nous a tenus le ministre Marc-Yvan Côté.

Selon M Casgrain, environ 5 % de la population vient un jour ou l'autre en 
contact avec une secte.
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jeudi, lors de notre passage devant la commission parlementaire des 
Affaires sociales, nous porte a croire que la volonté politique est 
maintenant là. Le seul fait qu'on nous ait invites a presenter un 
mémoire en dit long. C’est un grand pas.

Q. : Pour quelle raison le gouvernement du Quebec vous a-t-il 
coupé votre subvention annuelle de 13 000$?
R. : J’ai repris espoir jeudi soir. Le ministre Côte a dit qu’il allait 
examiner ce qu’il peut faire pour nous.

Q. Yves Casgrain, qu’est-ce qui vous a amene à vous intéresser aux 
sectes religieuses ? Avez-vous déjà vous-méme ete membre d’une 
secte ?
R. : Je suis un croyant qui a suivi un cheminement spirituel. En 1982, 
je suis entre dans un mouvement administre par un prêtre sorti de sa 
communauté qui s’appelait La Source claire Le prêtre venait de 
rencontrer la branche extrême des charismatiques. C’était un zélé. Il 
pratiquait l’imposition des mains pour chasser l’esprit malin des gens. 
Pendant trois ans, il m’a exorcise. Il disait que mes problèmes étaient 
reliés à la présence d’espnts démoniaques en moi, que mes parents et 
mes grands-parents avaient signe des pactes avec le diable. C’était un 
mouvement à l'irrationnel exacerbe, un mouvement deviant à l’inté­
rieur de l'Eglise catholique. Pas une secte classique. À lepoque. je 
travaillais comme reporter à temps partiel pour l'Informateur catholi­
que. Lors d'une entrevue à Projet-Culte, je me suis entretenu avec 
Mike Kropvelt avec qui je suis resté en contact par la suite. En 1985, 
Mike m'a invité a participer à un projet de recherche sur les sectes. 
J’ai quitté mon groupe en juillet et en avril 1986 la Source claire 
fermait ses portes. Ça m’a pris deux ans à me remettre. L’expérience 
m'a énormément perturbé et déstabilisé. J’ai remis Dieu en question. 
Aujourd’hui, je me définis comme un chrétien en communion impar­
faite avec l'Église catholique. Je suis un chrétien qui vit sa foi, pas 
celle des autres.

Votre Qpimon

De I immobilisme
Je désire faire part aux lec­

teurs du SOLEIL de la situation 
injuste dont je suis victime. En 
effet, notre « honorable » Société 
de l’assurance automobile du 
Québec me traite cavalièrement 
depuis plus de six ans.

Ire 21 novembre 1986, j'étais 
impliquée dans un accident d'au­
tomobiles. J’occupais alors la no­
ble tâche de « femme à la mai­
son ». Ayant effectué une 
réclamation, je n’ai jamais reçue 
une indemnité correspondante a 
la souffrance, au désarroi et a la 
perte d’autonomie que j’ai subis 
lors de ce déplorable incident. 
J’explique cet état de choses par 
la discrimination que la société 
gouvernementale (SAAQ) exerce 
a l’endroit des femmes au foyer.

D’une part, alors que l’on 
traite des droits de la personne 
(de l’homme) dans les spheres 
politiques, sociales ou autres, les 
citoyens ne sont pas considérés 
sur un même pied par nos orga­
nismes gouvernementaux ; ce 
qui va à l'encontre de ces mêmes 
droits.

D’autre part, comme bien 
d’autres organismes, la SAAQ 
souffre d’immobilisme et de 
laxisme dans le traitement de 
bien des dossiers. Difficile d’ob­
tenir les renseignements voulus, 
quasi impossible de rencontrer 
des gens disposés à nous écouter 
et qui ont un réel pouvoir de 
décision

Le nombre d’intervenants trai­
tant mon dossier ne cesse d'aug­
menter, mais il n’y a aucune 
réelle progression dans la résolu­
tion ou le denouement de ce der­
nier. Je déplore que de telles 
« institutions » soient grangre- 
nees par l’absence de morale et 
d’intégrité.

Â une certaine époque, les as­
sureurs privés donnaient une 
juste satisfaction dans la majorité 
des cas. Doit-on revenir a une 
telle situation afin d'obtenir justi­
ce et respect ?

Enfin, je souhaite que peu de 
gens aient à subir toutes les ren­

contres inutiles ou stériles ainsi 
que les rebuffades dont j’ai été 
une injuste victime.

L'appareil gouvernemental 
étant si imposant et complexe, 
pas surprenant que mon dossier 
se soit perdu à travers les méan­
dres de ce dernier.

Marie-Marthe Bedard 
Beauport

La face cachée
(Lettre à .Andre-A. Bellemare du 
SOLEIL)

M. Bellemare, dans votre 
chronique du 6 février 199,3, vous 
vous en prenez (une fois de plus) 
à la SPCA et à mon livre Feu sur 
la chasse.

Vos commentaires tendan­
cieux, vos avancés erronés et vo- 
*re attitude belliqueuse font inju­
re au bon sens, à l'équité et a 
l’intelligence.

Vous déclarez sur un ton ab­
solu que la SPCA est en situation 
financière difficile parce qu'elle a 
pris position contre la chasse. Ré­
duire un problème aussi com­
plexe que celui qui nous occupe 
a une telle gratuité relève du 
fantasme.

Contrairement à ce que vous 
affirmez, de plus en plus de gens 
prétendent que la SPCA ne va 
pas assez loin dans ses politiques 
anti-chasse.

Le mouvement humanitaire 
(même s'il accuse un retard chez 
nous) est en pleine expansion 
dans la Belle Province, et ce n'est 
pas sans résultat.

Contrairement à la chasse, les 
animaux a la SPCA ne sont pas 
euthanasies pour le plaisir ou le 
sport. Si la SPCA détruit autant 
d animaux, c'est dù au manque 
d'éducation de la population qui 
perçoit l'animal comme un objet 
de consommation disposable 
quand bon lui semble.

Par plaisir ou non, trop d'ani­
maux sont victimes de l’ignoran­
ce. de l'arrogance, de la rapacité 
et de la violence des hommes. 
Cet irrespect de la vie n'est pas 
sans consequence sur notre 
société.

Vous terminez votre article en

qualifiant mon livre Feu sur la 
chasse de virulent réquisitoire.

Cet ouvrage a pour but de dé­
montrer la face cachée de la 
chasse... ce que trop de profi­
teurs, de chroniqueurs de chasse 
et pêche s'évertuent à camoufler 
par des discours farcis d’euphé­
mismes, de demi-vérités, de men­
songes par omission, de valorisa­
tion de la bêtise humaine, de 
propagande insidieuse, de conni­

vences gouvernementales, parti­
culièrement celles du MLCP, qui 
s’est mis au service des grandes 
associations de chasseurs, 
pécheurs et trappeurs.

Marcel Duquette, agent de 
liaison, SPCA. Mtl

tendancieux, des avancés er­
ronés » ou montre une « attitu­
de belliqueuse »: puissiez-vous 
montrer autant de respect pour 
les humains que vous dites en 
avoir pour les animaux.

A. A. Bellemare

En lisant votre prose ci-des- 
sus, les lecteurs du SOLEIL ‘
pourront juger qui, de nous Je commence à croire que les 
deux, fait des « commentaires unions et syndicats ont fait leur

Chaque hiver, des animaux brûlent dans des incendies de granges

Animaux brûlés
(Lettre au ministre de 
l'Agriculture)

Je viens vous demander au­
jourd'hui s’il serait possible de 
mettre fin à une situation qui 
semble se repéter chaque annee 
en période froide ou lorsque le 
printemps arrive, c’est-à-dire le 
nombre incroyable de fermes et 
surtout d’animaux qui brûlent 
dans des incendies causés par 
des problèmes d’origine électri­
que.

Je trouve cette situation in­
comprehensible a notre ere d’e- 
lectromque et de détecteurs de

toutes sortes. Il doit bien exister 
une loi ou un règlement qui 
oblige un eleveur ou un fermier 
à s’équiper d’une alarme, aussi 
simple soit-elle, pour l'avertir 
que son troupeau et son inves­
tissement sont en train de dispa­
raître en fumée ! Sinon, il de­
vrait en exister une !

Â cette période de l’année, et 
ce chaque année, on peut enten­
dre et lire ce genre d’événe­
ments un peu partout dans les 
journaux et a la télévision. Au- 
delà de la perte monétaire, il y a 
aussi et surtout la souffrance de 
ces bêtes qui sont brûlées vives.

Ne devrait-on pas chercher à 
protéger un peu plus ces ani­
maux destines a nous nourrir? 
Il me semble qu’un simple dé­
tecteur de fumée relié a la rési­
dence principale serait le mini­
mum qu’on pourrait exiger dans 
un tel cas.

Je suis sûr qu’il doit bien 
exister un génie en électronique 
quelque part, si ce n’est déjà le 
cas, qui serait prêt à mettre en 
marche un tel équipement. Un 
Beauceron peut-être, dans une 
région où se situent plusieurs 
fermes ?

Patrick Bolduc 
Samte-Foy

temps, car ils vont trop loin dans 
leurs revendications et souvent 
tiennent les employeurs et la po­
pulation en otage

Il y a eu la grevé des infir­
miers, des journalistes du SO­
LEIL, des employés de certains 
Provigo, etc. En ce moment il y a 
la grevé des employés de l’hôtel 
Elilton qui s’éternise. Les chauf­
feurs d’autobus songent à pren­
dre des moyens de pression (a 
preuve une centaine d’autobus 
au Parlement dernièrement) et 
seraient prêts a faire la grève 
sans trop se soucier de l'impor­
tance de la relance du transport 
en commun, eux qui ont tenu la 
population en otage durant neuf 
mois en 1979.

Combien de commerces, d’en­
treprises et d'usines ont dù fer­
mer leurs portes ou ont fait failli­
te à cause des unions et 
syndicats ? Combien de metiers 
au Canada et au Québec com­
mandent des salaires plus élevés 
qu’aux États-Unis ? Le salaire 
minimum au Québec est plus 
élevé que celui payé aux États- 
Unis avec une population de 
beaucoup supérieure a celle du 
Canada (je ne suis pas contre 
cela).

Combien de fois les grévistes 
ont-ils cause des dommages a la 
propriété de l’employeur, comme 
on l’a souvent vu (Baie James, 
CTCUQ, gouvernement, etc.) ? 
Les unions et syndicats et les ou­
vriers voudraient être les patrons 
et avoir tous les droits et pou­
voirs (sans les obligations).

Lorsque j'ai travaillé et que les 
unions étaient rares un peu par­
tout. nous étions contents d'avoir 
un emploi, nous étions conscien­
cieux et on s’entraidait. Avec les 
unions, un employé ne peut rien 
faire d’autre que ce qui est deter­
mine dans la description de ses 
tâches, l’entraide est défendue, 
chacun pour soi !

Dans un temps de récession, 
de chômage à grande échelle et 
de coupures on devrait être con­
tent d'avoir un emploi sans être 
trop avide et exigeant.

Fernande Blanchet 
Québec
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LES INFORMATIONS GENERALES
L ne lutte pour des salaires décents

Débrayage national des travailleuses en garderie le 22 avril
QUÉBEC — Quelque 150 
travailleuses en garderie de la 
region de Québec, réunies 
hier au Holiday Inn centre-ville, 
ont accueilli avec 
enthousiasme l’idée d’un 
débrayage national, le jeudi 
22 avril, ainsi que la suggestion 
d’une réserve de trois jours 
de grève à utiliser à un moment 
opportun. Ces manifestations 
visent à amener le 
gouvernement Bourassa à 
négocier des salaires décents 
aux travailleuses en garderie.

par USE FOURNIER
LE SOLEIL

Elles sont 20 000 au Québec, pres­
que exclusivement des femmes, a 
travailler dans ce secteur. Le sa­
laire d’une éducatrice en garderie 
possédant un cours collegial se si­
tue autour de 10 $ l'heure quand 
elle est syndiquée ; autrement 
c’est 8 $ et parfois moins. Par 
comparaison un gardien de terri­
toire possédant un secondaire V 
gagne 14,58 $ l’heure et un techni­
cien en loisir 11,94$. «Si nous 
sommes aussi peu payées, c’est 
qu’il s’agit d’une profession de 
femmes », déclare Louise Labrie, 
secrétaire-trésorière du Syndicat 
des travailleurs et travailleuses en 
garderie de la région de Québec.

Mais cette non-reconnaissance 
d’un travail de femmes pour des 
enfants est caractéristique de 
toute l’Amérique du Nord, pré- 
cise-t-elle. D’ailleurs le débrayage 
planifié pour le 22 avril aura lieu 
non seulement au Quebec et au 
Canada mais également aux 
États-Unis où les travailleuses 
tiennent le même jour une jour­
née nationale d'action sur les sa­
laires en garderie.
Situation d'urgence

Depuis 1988, année du dernier 
affrontement avec l'État, les con­
ditions des travailleuses en garde­
rie se sont détériorées. La réces­
sion, les changements aux 
barèmes de l’aide sociale com-

Damelle Saint-Onge, présidente du 
Syndicat des travailleuses en 
garderie.

binés à un taux de chômage elevé 
y ont contribué, souligne Danielle 
Saint-Onge, présidente du Syndi­
cat des travailleuses en garderie. 
Actuellement, il y a même un cli­
mat de tension parce que beau­
coup de garderies font face à des 
problèmes financiers majeurs dus 
à une baisse de leur clientèle.

Malgré l'urgence de la situa­
tion, la ministre à la Condition 
feminine Violette Trépanier n’a 
pas daigné donner signe de vie de­
puis septembre dernier alors que 
la CSN et la FAS proposaient des 
solutions concrètes pour corriger 
la situation, s’indigne Danielle 
Saint-Onge. Si bien que les syndi­
cats revenaient à la charge, le 25 
février dernier, en proposant la 
création d’un groupe de travail 
conjoint sur les salaires en garde­
ries. Encore là, la ministre Trépa­
nier est demeurée silencieuse.

« Nos revendications sont vi­
tales. Nous ne demandons pas de 
nouvel argent, explique Louise 
Labrie, mais un réaménagement 
du budget de l’Office des services 
de garde à l’enfance qui permet­
trait un rajustement à la hausse de 
nos salaires et une reconnaissan­
ce de notre profession. »
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22 26 31 33 34
38 41 44 45 47
53 55 59 65 70

Prochain orage 93-03-14

Tirage du
93-03-13nsz

2 19 21 22 27 33

Numéro co*np*±fnentair«: 15
8 36

GAGNANTS
116

LOTS
431,00

GAGNANTS LOTS 
6/6 0 1 000 000.00 S
5/6+ 2 13 755.20 S
5/6 34 539,40 S
4/6 1 812 47,20$
3/6 27 407 5.00$

Ventes totales: 1 026 473,00 $
Gros lot à chaque tirage
1 000 000.00$

T V fk. le réseau des tirages de Loto-Québec
Let modalitèt d encan tentent des billet i gag riant t par alitent au verto det bNlett. 
En cat de dupant* entre cette Mite et la Mite officielle, cette dernière a priorité.
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Division Service de santé, offre 
maintenant un 

nouveau créneau

CONSEILS EN HEBERGEMENT
AUXAINES

de la région de Quebec

Avec une expertise de 8 ans en gestion de la 
santé, notre équipe de professionnels est en 
mesure de sélectionner un centre d’héberge­
ment qui répondra à vos besoins. Les résiden­
ces assurent nos honoraires.

CONSULTATIONS PRIVEES A DOMICILE GRATUITES 
SERVICE INDIVIDUALISE ET CONFIDENTIEL

a

INFORMEZ-VOUS SUR NOS CONFÉRENCES-SANTÉ

LS SALON OS IA
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AU CENTRE MUNICIPAL DES CONGRÈS

DE QUÉBEC
DU 11 AU 14 MARS À PLACE QUEBECmit.m
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• Omnium de tir à l’arc Sentier Chasse- 
Pêche/Smirnoff, la plus grande com­
pétition de tir à l’arc au pays

• Confrontations de lancers à la mou­
che et de tir à la carabine et au pisto­
let à air comprimé

• Exposition d’un avion de brousse 
Beaver

GRAND PRIX ! Un chalet de
Les Maisons de pièces BONDU inc. 
d’une valeur de 21 000$, des voyages 
de pêche à Cuba, d’une valeur de 
9000$, etc.

Billets à prix réduits chez votre Boni Soir participant

• Garderie gratuite pour les tout-petits les week-ends • Stationnement de Place Québec, seulement 3 $
nPL3ce QUQBQC

VENEZ RENCONTRER
ri André-A. Bellemare, chroniqueur

rr chasse et pêche au quotidien Le Soleil,

Heures 
d'ouverture: 

Jeudi et vendre­
di. de 14h a 22h; 
samedi, de 10h a 
22 h; dimanche, 
de I0h à17h.

Pour participer, remplissez ce coupon, faites-le parvenir au : 
Salon de la pourvoirie. Le Soleil. C.P 15800. QueDec G1K8A8 
ou depcsez-ie au stand du Soleil avant le 14 mars 1993.16 h30.

NOM:

Boni Soir

SMIRNOFF

LE CROUPE

CHASSE PÊCHE
ASSURANCES

418-659-6790
LE SOLEIL

IL BRULE POUR TOUT LE MONDE '

ADRESSE:

VILLE: CODE POSTAL:

<ÏÉL. RÉS : BUR.:
Règlements disponible» au Salon de la pourvoirie.
Les gagnants devront repondre à une question d'habileté mathématique.

Dimanches Laurier
CADEAUX ASSURÉS!
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ACHETEZ POUR 100s 
LE DIMANCHE ET 
OBTENEZ UN 
CADEAU GRATUIT!
Lorsque vos achats à Place Laurier 
totalisent 1()0S :: dans un même 
dimanche, présentez-vous au kiosque 
du service à la clientèle au 3e étage 
de Place Laurier et vous recevrez 
gratuitement le cadeau du mois.

Incluant les taxes

*1L

LE CADEAU 
DE MARS•3? T?/.-

Ouvert le 
dimanche de 

12 h à 17 h

GRATUIT
panier de produits Yves Rocher, 
avec 100s’ d’achat le dimanche. 
(Quantités limitées)

PLA£i
LAURIER
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LA BAIE, SEARS, SPORTS EXPERTS, TOYS "R" US. WISE, ZELLERS ET 3S0 BOUTIQUES ET RESTAURANTS DONT LA HALTE BOUFFE AU 3' ÉTAGE
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